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BREUVAGES

L’assortiment d’Autorçije
Mlle MCDONALD

VENTE! VENTE ! VENTE!
228 - Rue Sparks. 228

DISCOU RS Est au complet et n'est pa 
surpas é en valeur et en variât. Mais» n snr Albert.

I* Rue A louer,
Maison, 62fi Kinti

Jiainii . in Aim il âuuisou, iluô Theviloi 
Ma «on sur (Nuicession. Maison, 22 Allé*. 
Maison sur Hell. Maison, 30 Cl ill. 
Maison sur McKay,X.K. Maison, 30 King. 
Maison sur Stewart. Maison, — St. André. 
Maison mr Cooper. Maison, — Maria.

Les loyers des maisons ct-dessns sont 
extrémeui

maisons.
Nous avons aussi de très-bonnes pro

priétés A vendre.
L( ts à v ndre.

petit coffre tie sûreté ù l'épreuve du 
îles voleurs.

DE PLUS DE------ MAISOU ±j4n MOOS_.

PARISIENNES
521—RUE SUSSEX—621

Diplôme Accordé— PRONONCÉ AU —

1000 MANTEAUX A l’Exposition d’Ottawa.BANQUET des OUVRIERS mm CORSETS lias, et noua conseillons à 
désir ni avoir ud logis à bon 
l'hiver de venir visiter ces

ceux qui 
hé pour

«Hai acheté tous les principaux 
Breuvages qui ont ôté exposés à 
Imposition d'Ottawa, et je les offre 
à mes clients A prix réduits.

LA PLUS GRANDE VENTE DE CE GENRE FAITE A OTTAWA.
—SUR—

DONNE A OTTAWA LE 18 OCTOBRE 1888 Jaquettes, Paletots,
Circulaires fourrés,

Manteaux, Dolmans,
Dolmans doublés de fourrure,

Manteaux pour Entants,
Pardessus en Caoutchouc (Waterproof) pour Dames et Enfants.

MESURE JOHN CASEY.Un

Rue Dalhouiie.Corsets pour doses à longue taille 
ou corpulentes.

— A l’occasion de la — O. B. XT. Co. -«I VOUS VOULEZ-
DBSPaniers et tournures dans les der

nières modes, pour tous les prix au 
nouveau magasin de

VICTOIRE DE MONTREAL-EST CES MARCHANDISES PENDANT 10 JOURS SEULEMENT SERONT 
VENDUES SMS EEÂRD NUI PRIX. GRANDS BARGAINS

ACKBOYDD. GARDNER & Cie —DANS I.KS—
LIGNE 0UOTIDIENNEtDEVAPEURS

----M O ID El S—184 RUE SPARKS
ML Agence des patrons Buttmck

L'honorable M. J. A. CHÀPLEÀU —ET—Ottawa et MontrealPOUR VOTRE LOTERIEChars Gratis. TOUS VETEMENTSPHOTOGRAPHIE COMMENÇANT

LEIOMAZ, 1838
A partir d'aujourd’hui les clients venant 

de loin recevront un billet de passage à bord 
des chars urbains.

Ne manquez pas la grande vente de Par
dessus durant ee mois-ci.

Coupage et façon à 20 pour cent meilleur 
marche qu’ailleurs.

Pourquoi, parecque je vends argent comp-

8ECRETAIRE-D’ET AT . —VENEZ CHEZ-NATIONALE— ALLEZ AU —

WOODCOCKSTUDIO
CLASSE D. __ De superbe bateau A vapour on for 

EMPRESS, (construit socialement pour la 
commodité des touriaUs) partira du Quai 
de la Itcino tous lev jours à 7,20 du matin, 
avec dos passagers et du fret.

Li moins coûteuse et la seule ligne par 
eau jusqu'à Montréal, sautant les rapides 
lie Lachlne et passant tous le Pont Vic-

Les passagers pou 
trouveront un

Vente A Réciprocité Illimitée qui 

commence ce Jour au
— DE —

Suite et fin.
NAPOLEON BELANGER

140—*— RUE SPARKS- - - - - - 140
OTTAWA.

LK D1X-SKPTIEMK TIRADE MENSUEL 
AURA LIEU LE

MERCREDI, 21 Novembre 1888
A 2 HEURES, P.M ,

Magasin distingué de modes
—ET—

VETEMENTS DE DESSOUS
818 HUE WELLINGTON 818

Monsieur le Président, Messieurs :

Durant ces dix dernières années, le Canada a fait un grand pas 
le noble but que toute nation digne doit chercher à atteindre, 

se suffire à soi-mêmo et, être indépendant. Sur ce continent d Amé
rique, nous sommes tenus de fonder une nationalité qui no sera infé
rieure à aucune autre on force, en gloire et on durée. En regardant 
autour de nous, nous ne voyons que des signes de vitalité, de vigueur 
et de progrès. Que la masse du peuple, les travailleurs de la terre» 
les travailleurs de la mer, qui font partie du grand élément ouvrier 
de la nation, que la masse du peuple reste unie aux chefs quelle 
s’est choisie, tant que ces derniers restent fidèles aux traditions po
litiques qui ont créé cette union et cette sympathie si fructueuse 
pour tous.

Avant de reprendre mon siège, je suis tenu, M. le président, de 
protester solennellement, dans cette circonstance, contre les rapports 
malicieux quo certains correspondants irresponsables ont envoyés 

Etats-Unis à propos des observations que j'ai faites au banquet, 
de notre ami, M. Robert White, le nouvel élu de Cardwell. On m a 
fait dire que je défiais les Etats-Unis d'oser envahir le Canada, que 
nous étions prêts à les recevoir sabre et mousquet au poing. *Et ici 
au Canada, nous n'avons fait que rire do ces sottes inventions ; 
mais dans l’excitation d'une lutte politique, elles peuvent créer de 
mauvaises impressions ailleurs. Je proteste contre ces rapports et 
je les répudie énergiquement. Il n’y a pas un homme public 
dans ce pays qui nourisse des sentiments plus affectueux que 

que j'entretiens à l’égard de nos voisins. Je me souviens 
d’avoir é:é presque hué, en 1862, parce que dans une discussion 
publique, à Montréal, j’avais défendu la cause de l'Union lorsque 
presque toute la population de Montréal était en faveur de la 

Je dois dire que ce sentiment est disparu depuis 
longtemps de notre métropole : mais pour moi, je suis resté ce que 
j'étais alors, réellement sympathique à l'autonomie de la république 
voisine, non à cause de mes grands intérêts dans les ranches cali
forniens que le Free Press de cette ville m’a prêtés (et c'est avec 
regret qu'il me faut dire que cette assertion est erronée.) Mais à 

des grands avantages des relations amicales entre les deux 
Toutefois, je suis loin d'être an annexioniste. Je n’ai pas 

besoin de répéter ici les paroiés de feu sir Etienne Pascal Taché, qui 
sont désormais proverbiales pour exprimer la loyauté des Canadiens- 
français dans notre pays, Comme minorité dans le Dominion, il est 
de notre intérêt de rester partie intégrale de la Confédération. Au 

où les autres provinces songeraient à l'union, elles pourraient 
trouver un semblant d'excuse dans l'identité de langage et de religion. 
Il n’est qu'une seule circonstance, et j’espère, plus que cela, je suis 
convaincu qu’elle ne se présentera jamais, il n'est qu’une seule 
circonstance qui puisse jamais jeter la province de Québec dans les 
bras des Etats-Unis, ce serait l’oppression de la majorité dans notre 
pays. Dans le passé, lorque les Canadiens-français étaient en majo
rité, ils sont restés fidèles à la Couronne d’Anglctere en dépit des 
abus odieux du pouvoir de la part d'une oligarchie toute puissante. 
Un abus systématique et arbitraire du pouvoir de la part de la 
majorité pourrait seul imposer aux Canadiens-français une épreuve 
insupportable à leur allégéance. Par bonheur, le présent est la 
meilleure garantie que l'avenir ne nous réserve rien de menaçant ou 
de sombre. La main dans la main, les différentes nationalités, les 
différentes croyances, les différentes classes travaillent à l’édification 
de la glorieuse nationalité canadienne.

Nin Il »era heureux d’y recevoir ses amie e 
le publ c en général.
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réahle et la plus di
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celle ro 
tor près 
r al.

l/«e half aux viennent 
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ute.VALEUR TOTALE DES LOTS

REDUCTION TERRIBLEVielleurs toujours bienvenus I
Satisfaction yaiantie1

Prix modérés 1 $50,000.00 La voie la plus agr 
roc le pour so rendre a 
nia Spring! "

r.M Viîdon d»* sameli à Grenville et re 
tour. 50 contins.

Dillots obtenus de l'agent, M, E. King, 
rue Sparks où à bord du bateau. Toutes 
informations r çiies au bureau do l'agtnt, 
Quai de la Heine.

I>-, I.KSNOS 269 ET 271 RUE WELLINGTON
OTTAWA

Ne craint pa» la concurrence Gros Lot : Un Immeuble de $5,000.00. MONTRES. BIJOUTERIES, ET 
ARGENTERIES.NOMENCLATURE DES LOTS :

1 Immeuble de......  $6,000.00 $5,000.00
1 do ....... 2,000.00 2,<>00.00
2 Immeubles de..... 1,000.00 1,000 00
4 do ........ 600.00 2,000 00

1» do ....... *00 00 3,000 00
30 Ameublements... 200 00 0,000.00

do ...... 100.00 0,000.00
Montres d'or....... 50.00 lo 000.00
Montres d'argent 10 00 10,000.00 
Service» de toilette 6.00 6 000 00
1-ele valant • - «no.ooo.i/o

mHOTEL CANADIEN Montre* en Or eollde A remontoir tll.M 
""moEtauV Ar,rM"’ e»4ie on

Nous avons l'assortiment le moins cher 
d Ottawa en fait du Bijooleries, considérant 
leur <j »im 1 i16.

tMT En fino.s ht un Detail.-**

—•8 Rue Rideau—

It W. SHEPHERD, Je.
Gérant.

Cl-DRVANT OCCUPÉ PAR G. LaTRIMOUILLE
Ottawa, I mai 1888.—j

Ce magnifique hôtel »rie 
per M. John Johnson, ei 
“ Royal Exchange.''

Les repas font servis

nt d'd
X-piOpi

re a< hâté 
iélsire du GRANDE OUVERTURE

— D'UN —

MAGNIFIQUE MAGASIN

TAIMSSKIims, Ï’KINTUIIEH, HUII.KH 
VEBNia, KTC., ETC.

à !»
la surinten- 
e première

carte, système européen, et sous 1 
dence d un cuisinier français d 
classe.

Je viens d’acheter le stock de TA
PISSERIE de la maison K. White. 
J’offrirai cette semaine ce stock en 
vente en détail, à des prix beaucoup 
plus bas que les marchands d’Ottawa 
ont payé dans le gros. M. White 
m’a transféré toutes les affaires de 
son département de la Tapisserie.

Vins, claret, ranterne, champagne et li- 
qnpurs de premiere qualité.

Cet établis-i ment vient d'dtre meublé à 
neuf, les chambJee sont S| acieuses e des 
mieux aérées, faisant face au par *• Eajor’s

L'entrée privée est s 
et l'entrée générale du r 
£36 v t 538 sur la rue Sussex.

JOHN JOHNSTON,

a. McMillan
V l N aiïrkT

COLT DU BILLET ftl.RO

Il est offert an porteur de tout num-ro 
gagn nt di lui payer en espèces le mon hint 
de son lot, moins une commission de uixnr l'avenue Mc 

res'aurant au
Kenzie 
x Nos. pourcent.

» Les noms di s gagnants ne ion* pas 
à la publicité, à m fins d'une aulori 
spéciale.

Les

tVINAIGRERIE DE KINGSTON.
-A-. lHAA2 &OIB1

MANUFACTURIERS

livrés Nous exécutons ainsi toutes porte) d’ou
vrages ù free me et déc 
tout genre. Venez nous v 
ailleurs. Tout ouvrage sera garanti.

BEI.AND el LEMIEUX.

Résidence privée 2(18, rue de l’Eglise. 
22m-1a Magasin : 31, rue Duke, Chaudières.

Propriétaire tons en papier de 
oir avant d'allerflamandes de h Mets Feront r elies 

e jour du tirage.
3e Mercredi de < I

W. 0. McKAY jus ju'à MIDI 
Tirages, leWM. HOWEde Vins, Liqueurs, Cigar 

es ; aus i proprié'aire de
iaque mois.

«le Vina II la

Para sons tous les Rapporte,
.KM VENTE A OTTAWA 

Par loua le* Prluelpuus Epicier*.

Le Secrétaire : 8. K. LELEBVHB,
Bureaux ; I», Bue MalRne Rldeee,

Succursale. No. 303 Rne €nm- 
bcrland.

L’HOTEL RICHELIEU” ln|eJa«*qaea. 
Montreal, Canada. 0

Agents pour les Commerçants de Bois.
446, 448 et 430 rue Mueaex. E. A. LEPROHON

FERRONNERIESa ARCHITECTE
BUREAU : VICTORIA CHAMBERS 

2ème étage, chambre No ».
Réflidence, 204 rue Daly, Ottawa

VOITURES DE PLACE
CHKMIN DE FERL’une de« plus ain'lenne* maisons commer

ciales de la vallée <le l’Ottawa et d<n mieux 
qualifiée' soua le rapi>ori des bas prix de la 
qualité des article* offerts en vente;

DR PRBMIKRK UI.ASSB.

“CANADA ATLANTIC’’
SI Commnnlca Ion téléphonique on tout temps 

aee, rue Maiut»Patrl«w, Ottawa.
GUSTAVE RICARD

JOSEPH LANDREVILLE LA VOIR I.A l'LUS COURTE I 12-87-88sécession.
401 Bue MparOs. Enseigne de la grosse Tarrlére

------ ENTHE-------Kcu'les de louage. Chevaux et Voitures 
de premier ordre. Commandes exécutées 
sans relaid. Communications par t lé- 
phone.

----- par------

JOSEPH TASSE 
Brochure de 20 pages in-80

10 et* L’EXEMPLAIRE

le» PianoforteMontreal h Ottawa------MAGASINS:-------

NEWCOMBERUE SUSSEX ET DUNE, CHAUDIERE
53-11-87-88.

OTTAWA A BOSTON KT NEW YORK 
ET Tl IUS LES l'OINTS A 

L'EST ET AU SUD.
NETTOYAGE*? TAPIS *■«■ meilleur dan* le meade.

A LA VAPEUR
Les tapis sont nettoyé* et les plumes répa

rée# A la vapeur chez
ENS WILKINS,

129 rue Aoghwte.
^ Le* ordres peuvent étie laissés au No 73, rue

Orgaes depuis $55 en montant
.CONDITIONS D’ICHITS FIOLES

W. F. Coates & Cie
No. 64, RUE BANK

OTTAWA

AVIS AUX

AMATEURS i. SPORTM FR VERTE IU BUREAU OU CANADAcause
Les convois partiront de la gare d* rue Elgin 

comme suitpays. E n PB T K PROFESSEUR GAGNON donne la 
JJ santé au moyen d’un REMEDE SAU
VAGE et d’une découverte iimiortante pour 
la guérison de ia Cat barre. Tout le monde 
sait qu’il n’y a pas axe geu e meledie dans 
le monde sa s qu’il y ait une racine ou one 
herbe pour agu'r.r. Profeshkur Gaoxow, 
380 rue Rideau.

TRAIN EXPRESS DE MONTREAL

8.00 A.H. ZïiT’tï’iïjr?.
Grand Trône k Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal evee lee train du Grand Tronc pour 
1 Est et le Sud Est, arrivant là à 11.30 a.m.

Nous nr >ns actuellement nn assortiment 
complet d armes à feu, appareils de pêche, 
articles de sport, etc., etc.

Envoyez votre ad reste, nous vous en ver 
notre catalogue Illustré at n- e listes deLIT. LOYER,

Kouveu a-gasin de Via», Liqoean el Epiceries
Ne I<3,cola4«raw«m*exetllareaee, J. D. HUNTON & CIE

334 Rue Wellington 384
460P.II.
* h 20 p.n-., re raccordant avec les trains du 
Verv oit Cen’ral et du Grand Tronc pour

FONDERIE DE HULL UNIMENT GÉNEAÜM I/iyer tient constamment à son magasin tout 
ee qui constitue la 'igné d'épicerie* dans ses moin
dres détails II espere par nb prompte attention 
et sa courtoisie envers le public, mériter une 
large part du patronage. 2i II 87-la

Le soussigné vient t 
la fonderie de Hull et 
paré à exécuter to iles 
daim ’a ligne de fonderie 
j «vantes de tou'
Pr*.' L.i 
eu plusieurs 
tira tous les

l'acquisition de 
int msnt pré- 

d'ouvreges 
ie, pièce* légères < u 
tensions, au plui bas

homme pratique qui a 
d'uuérienre, et garan- 

faiti à tson établls*e-

de fa*rc [ aa ans ns s ucci8
IjA^ «usens **Ml Topique

mumwos remplaçant le 
' Ffu sans dou-
i leur ni chfite du

- Guérison
, rapide et sûre

îlï\ %» dee Boiteries,, 
A1* MJb foulure e, '
[Ecarta, Molettes, Vesslgons Engorge-1 
«n«Jta dea Jambea.Suros, Epsrvlns, •*.'
Phi.OÉNEAO, 175, m fi-Hner!,Perte"

^ N. B.—Peintures de toutes couleur», prèles
c Le* convois arriveront à 12 30 p. m et 8 10 
p,m de l'K t, ee raccordant â la gare Bon. 
»»cnt|ir«. Montré*] arec les trains de l'Est
1 cli.r F.lil,
Montréal.

fn quittera 'a gare du chemin Rich
mond k 7.4» m. m. et 4ja p. ns. se raceer- 
dant avec les trains Expjess de Mo.tréal.

CHîTTY &, CO.
48 BUE EI.GI3T, OTTIWI

•■a, relleeirnrs, 
cté'Eaplels.

Pullman sur las trains dewson est nn 

ouvragesfcauuears es Terrai 
Agree la «N'Aeeo

T. LAWSONONT A VBNBBB
Ma'grms. Fermer. Mines. Limites A fois. 

Lots A Bâtir, etc., etc-
ONT A LOUE B

Maisons et Fermes dans et hors la rillê. 
Agença d'engagement poor V ineura. Journa

liers. Commis, Domestiques de tous genres et 
pour tous tes entres emplois.

Bue BreweTJ» Hall,
Hue George, Ottawa. EXPRESS DE BOSTON IT NBW-VORK 

VIA ROUSE'S POINT
------POUR LA------

Figure, 1rs Mainr, 1» Pea 
Teint en general

de Miel et d‘Amende de Hlode, Gelée 
de Concombres et des Ros s

de Molode
Un assortiment complet et 

tides de toilette ci-.

1-20 P.M.
I oint â 6 40 p. m et ee raccordant à cet en
droit avec les trains do Vermont Central et 
Delaware vt Hudson, pour l’Kst et le Sud, 
arrivant à Boston à 7 40 «t à New-York à 7. 
CO le lendemain matin.

PAS DE GOUTERZaATISIIni perte ten re 4e

CHAPEAUX, CASQUES, 
FOURRURES

n el le
Mais au bon gOtiler aabeUwaUel *4 

A boa marché.

P A- BBBUBB & FRERE
MARCHANDS DE

Fruits, Poisson, Heilres, Etc.
209 BOX xmuo.

Quand vous êtes pressé, vous ne désires

d” b“u” d« ■* «“ »» •“* sun,... . r.ï.'iT.àu.iz
B. J. CHAMBERLIN, plus bas prix que n’importe où. Venez à 

Surintendant Général “ 1’.Internalion»1 Hotel/’ snr la rne George 
et jugez par vous même.

J. W. LANCTOT, Prop.
O J. NICHOLSON, Restaurateur.

ft nouveau des ar» 
-dessus ve-d’Artielee 4e Tellett e pear 

Metslenrs

R. ». McCORMICKlit ICI KIDEAt.
CHIMISTE ET DROGUISTE

75-BUE SPABKS-75
Prescription pour médecins et familles 

préparées avec soin 
Communication téléphonique.

Huîtres ren1 écailles et en fbulk) reçues 
tous les Jours.

Ordres exécutée avec promptitude. 
Connexion téléphonique No 179.

PERCY B. TODD,
Agent général des Pseeagers.1-2-88

.toi.
thBJLLMumsts ira ommxs HA B/LL JC MX NTS D’HOMMES 

HAB^LLHMKNTS D'HOMMES { «OUTEL 1 Toit Tweed, et Etofiee à Robe» eebeUe et eonfectioeoddaiie notre éteblieeement
> eeeomptedelOpoirlOO-XoAROBN et Oie. lOl Rue Rid.

recevraD’AUTOIIE

:

i
a

i

lt

I

i

i

C. NÉVILLÊLE CANADAAllez ml u iovvuu 
PHAHACIB 8ATAID IMPORTATEUR DH VINS Ê 

LIQUEURS HXTRA 

Hue Rideau
Kalrfeparie XareM By

> Ploerie^de fit nUle^ porte voisin

—COIN DES xtres—
CTLABENCE et DALHOCSIK

Spécialité, medécine* françaises 
et remède* patenté*, 

Freecrlptlonsde* medéelns sol- 
gneueement remplie*.

a-*'B

EDITION QUOTIDIENNE Oscar McDonell, DirecteurPubliélpar la Cie. dlmp.

OTTAWA, SAMEDI, 3 NOVEMBRE 1888. LE NUMERO : 1 CKNTlJflOeme ANNÉE No. 101

L«

A
-—7 -«g

i

s 
-.



Des Prt

ion

ACHÏT
$1i

AMI

i

Dire
AUTRI

PIGEON,
RUE

SS^HcimV

ta ii

On remai 
nombre des h 
ion S. A. Von 
gne, MM.H. [ 
te de Moniréa 
Québec et Gei 
fax.

Pronostics ( 
le mois de no 

Du 3 au 9 
res), beau, qu 
averses.— Du 1 
pô:es et froi J. 
tervalles, venl 
—Du 20 au 
changeant av 
grêle.

Les exi rcicc 
sont suivis et 
grande affluer 
diverses ég'is

ün s attend 
velles de Sa G 
véque et du P 
voie de la mal 

Il y a eu 04 
«im°tière No 
mois d'octobr

Jeudi, le H, 
de raquettes 
une première 
leurs officie.'i 
dresser un nr< 
d'amusements 
quels nous a 
club.

Un vieillard 
en sa poche, 
marché By, il 
sayer sa luch 
cigares, croy£ 
uns des prix < 
mais il en fui 
tourner dans 
fa-t aucun aut 
cigares b en a 
exemples, cep 
font toujours 
labks de ces

N'oublions 
prochain, le G 
magnifique b 
laill î de l’infti 
vendue.

Les murs de 
diée l'an d.-rn 
parfait e* il »i’ 
toit sur Cette 
une uunufa

Le terrain 
156, et il est 
JHustum, ce q 
l’acquéreur ui 
bonne spécul 
revendant ave'

l.a bâtisse, 
sentemenf. vi 
moins I10,C0( 
b'emrr.t sacr 
ce prix.

li est à espéi 
senrs sur ce b< 
brenx et que 1 
acvoid avec la 
priélé. Ce sei 
pour les capit 
réal que d'Otti 
pas oublier d*s

SAMEDI, 3 NOVEMBBEJ1888

candidat de leur nationalité, et il 
serait bon qu’il y eut une entente à 
ce sujet.

M. A. D. Richard a entendu men* 
tionner plusieurs noms français 
comme candidats à la mairie : MM. 
H. Robillard, O. Durocher, Dr Va
lade, Chs Desjardins, E. G. Laver- 
dure. M. Richard dit qu'il appuiera 
le choix de la convention.

M. J. B. Pigeon est d’avis que les 
canadiens français ont droit à la 
mairie cette année, et qu’il est de la 
plus haute importance qu’un bon 
candidat soit choisi, connaissant 
bien les affaires et capable de faire 
honneur à la nationalité française.

M. Baskerville, ex-député, dit que 
si c’est aux canadiens-français k 
nommer le maire, celle année, qu'il 
appuiera de toutes ses forces le 
cnoix que les Canadiens feront.

M. Octave Latrémouille est d’avis 
des électeurs canad ens-fran-

Poêles de Passage,
Poêles de Salles à Diner,

Poêles de Magasin en grande variété,

qui ferait l’avantage des unes ferait 
peut-être la ruine des autres ? 
rions-nous de l’influence, comme 
colonie distincte, au parlement cen
trale 1 Comme toutes ces colonies 
n’ont pas les mêmes aspirations, les 
mêmes tendances « t les mêmes in
térêts, il serait impossible d’établir 
l’accord.

Comme Sir Hector, nous croyons 
que le Canada peut progresser lui 
même sans être obligé de s’annexer 

Etats Unis ou d’entrer dans

SAMEDI, 3 NOVEMBRE 1888.
Au-

ATEUERS TYPOGRAPHIQUESC. U. Martineau et P. L. 
Foisy, épiciers, n’ont pas encore en
tendu parler des candidats à la 
mairie, mai» seraient favorables au 
choix d'un candidat français

M. Gaorge Lebel, épicier, n’a pas 
encore beaucoup songé à la question 
mais il es1, d'avis que le maire de 
vrait être, cette année, un canadien 
français.

M. Ed. Gauthier, carrossier, est 
bien d’avis que la candidature ap
partient celt* année à un canadien- 
français, et il espère que les rivali 
tés po'itiiues ne se mettront pas de 
la partie. Q tant à lui il est disposé 
à appuyer un canadien français di
gne d-) remplir la position, qu’il soit 
libéral ou conserva'eur.

Notre reporter s’est présenté chez 
beaucoup d’autres citoyens, entre 
autres chez MM. P. Rochon, Dr. Sa- 
vard, Alex. Spenard, Adrien Cha- 
vrier, H. H. Pigeon, Alex. Cousi 
neau, Chs Goulet, mais ces person
nes étaient absentes.

AOTTJALiITÊS

Poêles à Charbon,
Chaudières à Charbon,

Zinc, Mine, Vernis à tuyaux,

En Gros et en Detail.

I II y a eu 32 faillites, en Canada, ta 
semaine dernière.

“ CANADA.”
ju’hon. M. Mowat pratique comme 

avecat plus que jamais.

I/hon. Michael Henry Herbert va 
remplacer, à Washington, Lord Sack- 
ville West.

JOUftNALQUOTiDIEN
ET

I E. G. LA VERDURE & CIE.aux
une fédération impériale.

Il trouvera plus d’avantage à se 
créer des débou liés nouveaux pour

hebdomadaire;Le dernier numéro du Dominion Il
lustrated est superbe. Le texte et les 
gravures sont du plus haut goût.

Pas moins de 120 canadiens sont 
candidats à différents postes dans leu 
élections actuelles des Etats-Unis.

Même état de choses au Manitoba ; 
même tranquillité. \Les deux parties 
belligérantes restent sur le pied de la 
“ paix armée."

Le Trait d'Union, organe officiel do 
la Clnvalcrie du Travail en Canada, 
reproduit notre article L'ouvrier et le 
droit de propriété.

Le crédit do Montréal est ex sellent à 
Londres. Voulant emprunter $4,200,- 
000 la métropole s’est vu offrir de suite 
$5,200,000 à des conditions superbes : 
3 pour cent à 83.

Le Mail,reproduisant notre article sur 
le droit que nous avons de demander un 
muiistre français à M. Mowat, dit qu’il 
a causé beaucoup d’excitation et sert 
de thème aux conversations dans les 
cercles politiques.

M.Raymond Préfimtaine dont la 
présence à Aylmer, dans le procès de 
contestation éltctoralc, Ht rait si agréa
ble aux amis de la morale publique, 
s’est réfugié à New-York pour.......affai
res professionnelles. Il reviendra à Pâ
ques ou à la Trinité.

J os. FOItTIJE R CISTES PROFESSIONNELLES
EPICERIES EN GENERAL

CelB dm rnm < nmberlaed et Terk

Constamment en magasin les épiceries, 
et cafés de toutes sortes a dee prix rai

sonnables. Venant d'onvrir ce nouveau 
st* de commerce le sours gné compte eur 

couragement du public.

ses produits qu’à se lier pieds et 
mains à quelque système qui serait 
tout à son désavantage.

que
rais devraient être lègulièrement 
choisis dans chaque quartier avec 
mission de propo er un nom Cana
dien-français comme candidat à la 
enarge de maire M. Latrémouille 
croit que ce choix de /ra t >mbjr sur 
une personne bien Qualifiée sous 
tous les iapports. M. le Dr l’rovost 

M. le Dr 6t. Jean feraient de très 
bons candidats.

MM. Stratton et frère sont d'avis 
que lei Canadiens français ont droit 
d’avoir le maire cette année.

MM. Charlebois A Fière n’ont pas 
encore songé à la question, mais ils 
sont prêts à appuyer un candidat 
Canadien-français choisi par une 
convention.

M B. A. Hudon, épicier, rue St. 
Patrice, dit que les citoyens de Ste. 
Anne n’ont pas encore baaucaup 
songé aux prochaines élections pour 
la mairie. M. Iluilon croit cepen
dant qu’un Canadien-français de
vrait è re choisi.

M Jos. Goulet épicie-, rue Si. 
Patrice, n'a pas encore songé à l’é
lection du maire, mais il croit que 
des réformes dans l'administration 
civique sont absolument nécessai
res. Suivant M. Goulet, les em
ployés à la Corpora'ion sont trop 
nombreux, èt les laxts augmtnt nt 
dans une prnpoition effrayante. M. 
Goulet préférerait au système ac
tuel un nombre moindre d’éche- 
vins, ma s auxquels on donnerait 

alaire afin qu’ils puissent dé-

B JREAUX M. J. GORMAN, L.L.B.,
1 (Successeur de L. A. Olivier)

âwet Sollielltur, Noilire, Elt.
—BUREAU—

Col* dee Une» Kldcan et Annex
OTTAWA, Ont.

théa414. 416 BUE SUSSEX,

rsLA FORCE DE NOTRE 
DEMANDE. ATELIERS AVIS SPECIAL BELCOURT & MacCRAKENLe Mail de Toronto, l’un des 

grands journaux du Dominion, 
commentant notre artic e sur l’ur
gence de la nomination d’un mi- 
nistre fiançais dans 1; gouverne
ment d Ontario, appuie sur le fa t 
que'notre journal, qui conduit cette 
campagne, est conservateur.

Le fait, en effet, vaut la peine 
d’être mentionné. Cette demande 
faite à une administration libérale 
par un organe conservateur dont 
on a jamais mis les conv étions <n 
suspicion e:t très s:gnificative.

Elle prouve que nous ne sommes 
pas de ceux qui disent: “ Périsse la 
national lé plutôt qu’une opinion 
personnelle ; p'utût qu'une tactique 
de pani."

Seul oigine quotidien publié en 
français dans Onlatio, nous sommes 
les interpiôLs des hôtof.

C’est un rôle d ifficile, ma shono-

Pour le bien rempli ', il importe 
de se mettre au-dessus des mesqui
nes considérations de parti.

C’est ce que nous avons fait et fa 
rons toujours.

De phr, celle campagne faite par 
un organe conservateur dans le but 
d’ob enir un ministre franç iis quel
que soit sa cocarde, ses couleurs et 
ses impedimenta politiqu 8 emprunte 
précisément sa force à ce fait 
que nous Agissons sans nous art ôter 
à quoique ce s lit qui sente la caste 
ou le parti.

Si les journaux rouges qui van
tant niaisement M. Mowat pour des 
bienfaits im agi il lires ; si les trois 
députés libéraux d’Ontario qui ap
partiennent à notre nationalité se 
préoccupaient plus de la position 
ridicule qui nous est faite par ce 
même M. Mowat, nous serions les 
premiers à applaudir.

Pendant qu’ils laissent passer un 
temps précieux et des occasions su
perbes, c’est nous conseï valeurs, 
c’est nous hommes de l’opposition 
qui sommes obligés de faire la be
sogne de ces libéraux dont l’esprit 
national ne va pas au delà de la 
corde de Riel.

Nous fourn ssons à un gouverne
ment libéral l’occasion de nommer 
un ministre canadien sans nous pré 
occuper du taut que ça ferait du tort 
à notre parti au point d) vue des 
élections si M. Mowat rendait justi
ce aux nôtres. Car cette nomina
tion le rendraient très cher aux cent 
cinquante mille co-nationaux qui 
habitent la province des grands 
lacs.

116, BUE 8T PATRICECOMITÉ DES FINANCES Avocat*, Procureur*. Notaire*. Etc,

ONTARIO ET QUEBEC
Scoilbh Ontario Chambers, Ottawa, Ont.

caaiM»»^ Ayant déménagé dan* an

I di e mon assortiment de

Monument* ou Mar 
! bre et Granit aux

uÜwUQ priK

Il y eut hier soir, r'union du 
comité des Finances civiques, tel 
bu’annoncé Etaient présents les 
échevins Errait, président, Gordon. 
Henderson, B ngham, Roger, La- 
rose, Adam et le député greffier 
Jackson.

Avant de procéder l’échevin 
Adam, président du comité des Im- 
p essions, approuva les comptes du 
mois moins quelques items, q îi, 
surl’avis de lVchevin Roger, furent 
laissés de côté jusqu’à la prochaine 
réunion du comité.

Les compt s courants du mois 
ayant été adoptés et signés en par
tie l’on s’occupa de la nomination 
d’un arbitre pour les chemins, l.’é- 
chevin Lorose mentionna le nom 
de M. Muchmore, et l’echevin Bing
ham suggéra M. James R. Cunning 
ham ; M. Errait semble en fiveur 
de ce dernier de môme que l’éehe- 
vin Henderson et finalement te nom 
de ce monsieur est renomma dé au 
comité qui s’aiourne vers les 9 
heures.

OTTAWA

O’GARA & REMON
AVOCATS, SOLLICITEURS, NOTAIEKS, Etc,

Bloc Hay, rue Spatke, Ottawa, Out.
PRES DK L’HOTEL BUSSELL

Martin O’Gaba, G. B.

afin dYpargner les fraie de 
Iraosport. Le« personne* 
qui désirent des monu
ment* trouveront avant*-On exécute à ce bureau K. P. Hsmon.
une visite.

enir me faire

McIntyre, Lewis & Code
Avocat», Solliciteurs, Notaire*.

Attention toute spéciale donnée aux 
•mmerelllea.

Bureau : Au-dessus de la Banque dea Mar
di audit, Ottawa.

Argeut a prêter sur propriétés foncière*.

A. F. McINTYBE, Solliciteur de la Banque 
de Montieul.

J. TkAVEks LEWIS, Solliciteur de la Ban
que U u Ion.

R. G. CODE.

Atelier de Marble et Granit de la Cité

K. BROWN, Prop. 26 rue York
TOUTES SORTES

D’IMPRESSIONS Pritchard & Andrews
TBLLH8 yUü.

E’ampes en Caout
chouc. Scea'-x, Etain-

Reparer vos Balaoces ',p°“r
___ OD___  Chèque* et Billet* en

cuivre et en acier.

INSPECTER ros POIDS Mtea.î.Scesux et
• Allez chez :e sous- R^êa^etc*' ‘~

"!g»é. Etampes en acier.

SI vous voulez faire8L11CS TOUR AVOCATS

Déclarai o is sur billet,

Demandes île plaidoyer, 

Comparutions,

Subpœuas,

Affliavits,

Obposltions

Fiat,

inscriptions

GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOCAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa
PRlTtHA! » LT A.MIïKWS J. P. FISHER

graveurs en general

----- No. 1756 RUE SPARKS-----
Avocat, Solliciteur, Etc.

Agent ponr la Cour Suprême, le Parlement et 
le* Départements Public*.

Scottish Ontario « liamber», Ottawa, O.

vouer tout lour temps aux affaires 
île la cité et exercer plus de surveil
la ce sur les dépenses.

M James Go dhal1, ép cier, carré 
Anglesea, appuiera un canadien 
français avec plaisir, si le choix 

:ibe sur un homme qui mérite la 
position.

M. O B Charlebois, rue Clarence 
n’.t pas encore songé à l’élection du 
maire, mais a déjà constaté que les 
taxes à payer vont ôtre, cette année 
beaucoup pins considerables que 
les années dernières. M. CharJebois 
dit que la faute en est aux évalua
teurs qui ont fait une évaluation 
beaucoup plu= élevée da is un 
grand nombre de cas que la va
leur léelle. M. Charlebois dit que 
si ce système d’augmentation de 
taxes continue un grand nombre de 
citoyens iront demeurer en d hors 
de iâ ville.

M. Noë’, de la maison N ül et 
Chevrier, dit que le cand.dat à la 
mairie devrait avoir une certaine 
expérience municipale et commet* 
ciale. M. N< ël, dit que h s électeurs 
du quai tier Ottawa signent eu ce 
moment une lequôle demandant à 
son associé M. Chevrier, de se laisser 
porter candidat à la cliarg i d éi lie- 

pour ce quartier.
M. Alexis Foisy, rue Dalhousie,dit 

qu’il devrait ne entrer aucune consi
dération politique dans le choix du 
candidat à la mairie, et que les Ca
nadiens-français devraieut choisir 
pour candidat l’homme le mieux 
qualifié parmi eux, tant soua le rap
port de l’instruction, que de la fortu
ne et de la connaissance des atfaires. 
Malheureusement, d t-il, que’ques 
personnes mêlent de la politique 
dans les affaires municipales, et 
veulent imposer au choix des cana
diens des personnes qui u’ont pas 
comme citoyens d’Ottawa un passé 
assez brillant ni âs ez avantageux 
pour la ville. M. Foi y veut un 
candidat français mais il veut que 
c3 candidat puisse faire honneur à 
notre nationalité et qu’il soit accep 
table à nos concitoyens d’autres ori-

II y a un an que s'est terminé j la fa- 
conférence interprovinciale de M

Mercier ù $l,2lü la séance. La (iazette 
ne signale ce fait que pour démontrer, 
dit-elle, que le souvenir uo cetto grosse 
affaire n’est pas complètement disparu 
de la mémoire des contribuables.

meuse
PLOMBIGE

CHAUFFAGE et M McLEOD, C. H., Avocat, Cours Fédérales 
4*4. ei de «Québec, 188 rue Welliugion,Ottawa,■G Etc., etc., etc* TOITURES
McVEITY et HE.NDERSON

OUTRAT POUX LA M.ALL8. F. G. JCBNS3N L CIE AVOCATS, SOLLICITEURS, Etc. 
Agent* pour la Cour .Suprême et les Départe

ments Publics.
Scottlih Oalarlo « hr.mberw, Ottawa, O.

Catalogues,

Ivstos de prix, 

Programmes, 

Circulaires, 

Affiches,

La Gazette de Montréal publia la 
dépêche suivante d’Ottawa :

• On croit savoir qu’un des résultats 
de l’entrevue entre sir John Macdonald 
et Vbonorable M .Mercier, lorsque eclui- 
ci était ici la semaine dernière, lera un 
arrangement prochain et amical de la 
ligne frontière noid-oucstde la province 
de Québec."

Ingénieurs et poseurs d'apparehs de chauf
fage, de tuyaux en fer en plomb et travaux 
en cuivre. "

Chaoteplrur^ en ealrre, Valves, imjAra- 
teurt et Bouilloire».

HVrocAei, Ashi ston, Caoutchouc, net
toyeurs de tubes nat.oual 

Feutre pour recevoir les tuyaux à vapeur 
les bouilloires.

isence, Eviers et baioe, etc. 
re en “ Canada Plate ” e

TXES SOUMISSIONS cachetées,
sées au Maître Oén'rai des l’oetee, 

seront reçues à Ottawa, jusqu'à MiDh 
VENDltBDl, le lti NOVr,MBlib 1888 po r 
le transport de* malles de Sa Majesté, p ,ur 
un contrat d’une durée de quatre a ïs, six 
fois par sema ne, dans I«h <1 ji x sens erilre 
HIPON et THURSO, station du chemin de 
fer, IVxécml n du dit contrat à com
mencer le I r Décembre proch in.

Des avis iœpr més contenant île 
amples informations sur les coud il -n 
dit .contrat peuvtnt être vus et d sfoiin a 
de soumissions en blancs peuvent être 
obtenus aux Bu eaux di Poste Hipon 
Valent ay,fKt. Sixte, îhurs» et à ce bureau

Taylor McVem*: •üStb F. Henokbhon.

SîtWART, CHRYSLER & GUOHitV
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour la Cour Supreme et le Parlement

Chiebres Lion, 14 m Metcalfe, Ottawa, Oat.
F. 11. Cil R V SI.KH

ieux d'aise 
Couvert : 

galvanisée.
J8TAgents pour "engins de P8ASK com 

tinéa à air chaud.

Placards,

Leltreeehinérah ai;
ttûle

McLeod Stkwart
FÉDÉRATION 1MPÊRIAI E. u. J. Godfrey

Ut TOUT
658,RUE SUSSEX, 6bb VALI IV * CODESir ILctor dont nous résumions 

hier le discours de Sherbrooke, a 
touché à cette question qui revient 
de temps à autre sur le tapis : la 
Fédération Impériale.

On remarque aussi que les hom
mes en vue en Angleterre s’occu
pent toujours de celte fédération 
des colonies britanniques.

Dernièrement encore lord Rose- 
berry démontrait que le commerce 
de l’Angleterre avec ses colonies di
minuait. Le monopole exercé par 
elle sur ces dernières a disparu. 
Elle achetait leurs produits et leur 
vendait les siens.

Aujourd’hui, les colonies achè
tent là où elles trouvent avantage à 
le faire.

Lord Roseberry croit que si l’An
gleterre pouvait réunir ses colonies 
sous une seule constitution, les 
liens étant plus resserrés, elle re- 
trouverait l’influence d’autrefois.

Ainsi, le Canada achetait jadis 
toutes ses marchandises sur les mar
chés anglais. Aujourd’hui, le Ca
nada impose des droits sur l’entrée 
des marchandises anglaises pour fa
voriser sa production intérieure.

Et plus le Canada fabriquera, 
moins il importera de l’Angleterre.

Malgré les droits que nous impo
sons aux articles venant d’Angleter
re, comme sur ceux des autres pays 
nous importons encore plus de la 
Grande Bretagne que d’ailleurs. 
Les relations commerciales entre 
Ifs deux pays sont encore considé
rables. Durant les vingt dernières 
années, l’Angleterre a acheté au 
Canada pour 350 millions de pro
duits agricoles. En 1887, l’Angle
terre a acheté quatre fois autant de 
produits agricoles du Canada qu’en 
1868, tandis que les achats des 
Etats-Unis ont été moindres tn 1887 
qu’ils ne l’étaient il y a vingt ans. 
Cela prouve que nous relations avec 
l’Angleterre se maintiennent, bien 
qu’elles seraient beaucoup plus con
sidérables si nous ne protégions pas 
notre fabrication locale.

D’un autre côté, nos importations 
représentent un chiffre beaucoup 
plus élevé que nos exportations.

La Fédération Impériale aurait 
pour effet possible de nous faire 
acheter d’avantage en Angleterre 
mais par là même elle porterait 
ombrage à nos propres manufac
tures.

Ce serait donc un désanvantage.
Ensuite l’union des colonies pour

rait-elle donner satisfaction î Ce

SUR BON PAPIER Kn face île la rue George.F. P. FHKN 
Inspecteur de» 

Bureau <D l'Inspecteur,
Ottawa, 2 nov. 1888.

Avocat*. Solliciteur*. K le.
BLOC EUAN, RUE SPARKS

vis-à-vis l'Hôtel Rttesell.AVISBT A DBS

Bradley & nowl.e publ'c est invité, quand il pas
sera sur la rue Sussex, à s’arrêter 
au No. 512 afin de se procurer une 
bonne paire de Chaussur-s d’Au- 
lomne à des prix excessivement 
réduits. Nous voulons, d’ici au Jour 
de l'An, vendre tout le stock que 
nous avor.s actuellement en mains.

ATS, SOLLlu'lT UKS poüb i. 
SUPREME, NOT Al Rives Etu.^

Argent A prêter û 6 p. c. avec privilège île 
rembourser en aucun temps.

a COURAV OCCHEAPSIDE R. A. Bkadlkï.

GCJNDRY & POWELLPour les Greffiers et les Commissaire»
Avocats, Solliciteurs, Etc.

AtiKNTS POUR LA COUR SllPHKMK ET LES 
DEPARTEMENTS.

P. FARRELL,
No. 512, rue Sussex,

Gant» «le Kld peur^Dame#. 
Ganta de Kld pour Dame». 
Ganta de Kld pour Dame». 'lôtes de comptes, 

Memorandums,

Cartes d’affaire», 

Cartes de visite, 

Chèques, 

Billets,

Ottawa. 8ro : 25 ne Sparts, en face de Hotel Bessel
AVIS F. C. Towel 1.Arthur W. G unary.

HQÜGINS, KlilO 4 RUTHERFORDJe soussigné donne avis que je ne serai 
responsable d’aucune deite^ vont actée en 
mon nom p«r mon époute, Mie Louis 
telle, à da'er de ce jour, 14 juillet 1888.

LOUIS RIOPKLLK, 
Bardley Township

Bons Gants de Kid, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid brans, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid marron, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid foncés, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid noirs, 4 Boutons, 
59 cts.

Us meilleurs Ganta fabriqués pour le 
ptix, en Canad».

liiu- Arocats, Solliciteurs, Etc.
Agente pour la Coor Suprême, le Far 

tea Département* Publics, etc.

ARGENT a PRETER

Scottish Ont j rio Chambers, Ottawa 
Hei.jptvttle, untarlo.

HODOINS G BO. E. KlDD
ALEX. C. Rutuerkobd.

liment,

Enveloppes1 CHS. DESJARDNS, Bureaux :
Agent d’Assdranob et Courtier

Hotel RUSSELL, No 526 rue SPARKS
— OTTAWA —

R préser la CITIZEN, département du 
Feu, la V i# et des Accidents : aussi agent

TOUR NOTAIRES F. F. LEMIEUX
Avocat. Sol icitenr, etc, Agent pour la Cour 

Suptôuie, le Parlement et les Départe
ments publics.

Bureau : 74$ Rue Spaiks, Ottawa.

Eh bien, tandis que nous donnons 
des preuves d’une abnégation assez 
rare de nos jours, ces pauvres libé
raux tremblent. Ils n’osent élever 
la voix et poser un sévère ultima
tum à M. Mowat.

Oh I si M. Meredith était le Pre
mier d’Ontario ! Qui peut nier les 
sympathies de ce vaillant politique 
pour nous canadiens ?

Mais c’est M Mowat qui Lit le 
chaud et le froid et les députés libé
raux canadiens-français acceptent 
tout, niaisement, servilement.

Nous continuerons celte campa
gne en faveur d s nô’.res.

Nous remplacerons les trois mo
mies qui nous servent de députés.

Nous parlerons, nous agirons 
pour ces libéraux étranges et cadu
ques qui, semblables aux idoles dont 
parle le Psalm ste, ont des oreilles 
et n’entendent pas ; des yeux et ne 
voient pas et une langue qui, pour 
bien pendue qu’elle soit en temps 
de hustings, semble paralyser à 
l’heure des grands accomplisse
ments.

rontras <le vente,
Contrats de mariage. 

Blancs de billet, 
Procurations

piusirurs Comp gnies Anglaises 
de pre.nière classe.

Capitaux réuni» : #10,000,000
gnies

M. Vincent Chaibonueau, M. W. 
O. MacKay, M. Malett . eut «pre
neur, et M. Morin, épicier, n'euunt 
pas à leur bureau lorsque nuire re
porter b’ett présenté ch z eux 

M. Ch.viier, delà maison Noël 
et Chevrier, dit que nos concitoyens 
anglais, M. le maire Stewart le pre- 

er, ont promis l’année dernière 
de laisser élire un canadien français 
comme maire et qu’il espère bien 
que cette promesse sera tenue. Dans 
ces circonstances il ne croit pas 
qu’il y aurait lutte entre deux cana
diens français pour la mairie, car 
notre devoir serait d’avoir une con
vention et de s’entendre sur le choix 
d’un seul candidat.

M. Michel Morel, rue SL Patrice, 
dit qu’il ne veut pas s’occuper d’ê- 
lecüons ni municipales ni parlemen
taires. Les candidats, dit-il, 
bonne figure aux électeurs que pen
dant les élections. Une fois élus, 
quels qu'ils soient, ils ne s’occupent 
que de leu s intéiêts personnels. 
Geux du public sont négligés.

M. David Rtng^r, rue Sf. Patrice, 
dit qu’il serait bien content de voir 
un Canadien-français élu maire, 
mats il craint,malhtureusemenLque 
les divisions politiqu ?s n’empêchent 
un choix unanime. Il craint aussi 
que nos concitoyens anglais n’ac
ceptent pas le choix que les Cana
diens-français pourraient faire et no 
tiennent pas à leur promesse de l’an 

: de donner la charge de

Marchand de Boyiux à keendies et 
toutes es,èc. s de marchandises en^ 
chouc commai.deca reçoivent une » tenlion 
immédiate.
Stir M. Desjardins dorme une 

toute spéciale aux affaires d'i

Dr FISSIAULTQuittances,
Transports,

Protêts,
Obligations, jjeto*

Gants de Kid à 4 Boutons, avec 
couture sur le dos, qualité 

supérieure, 75 cta.
Dans toutes les plus fraîches nuances ; 

nouvellement reçus.

----- DENTISTE------
COIN des M IS Lilt tt SUSSEX

----- OTTAWA-----
attention

assurance.
de 9 à 5 heures.Heures de bureauEtc., etc., etc. 6E0RQE COX Mme LETCH, 435 rueWellington

1 Age.ice pour la vente des corsets ills 
Star Yatisi et acires genres.

Linge de corps confez’.iinnè sur commande

21^ Les ordres envoyés par la Post 
eçoivent une attention toute spéciale et 
sont exécutés sans délai.

LITHOGRAPHE, GRAVEUR,
CLICHEUH et MEDAILLEURNouveaux Gants Suédois, 4 

Boutons qualité supé
rieure, SS cts. SS RI E METCALFE

OTTAWA, Ontario A CHETKZ VOTRE t*AIN, TARTXS, PAIN UE
.A. Viune, à la Boulanger.e Union.
D. LES, p oprièteire. Pain a 9 cents. 

216—RUB DALHOUSIB—216
T E SOUSSIGNÉ a ouvett un nouveau 
Ju magasin d-- Nouveautés e» d > 3ail. 
leur au numéro 88$, rue Lyon et est pré
pare à vendre à bien bon march 1 tt à don
ner sat'tfaciion ù tous.

(junta «le Kld Extra, avec ier- 
molr a patente $1.15. IBOSSEflEHTS:

Chaque paire garantie de première classe 
ou l'aig nt est ramis ; nous n'avons pas de 

mère qui nous fournil du vieux 
pouvez compter 

I rocurer dee srtic

A toujours 
en mainsMLLB COLLINSEDITION QUOTDIENNE

lin an pour la ville.............. ...........$4.00
«• “ En dehors delà ville..........$3.00

Wm. B. BRADLhY,
88* rue Lyon.ne font un assortimi-nt complet d’articles de mode 

à 'rès bas ptix, 310rue Wellington, Ottawastock, Vous 
pour vous 
derniers go

s ur nous, 
les iane ies Cour de Révision

EDITION HEBDOMADAIRE UCHN KERRIGAN
PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommandé pour le potage 
des appareils de chauffage.

No 106 Bue LYON, OTTAWA

___ $1.00.
'•'variablement payable d’avance.Le magasin d® Gants a meil

leur marche wâ le Cheapelde
Cette Coar siégiez pour la réunion du 

Hôle d t$\aluaUou de la Cité d O tawa 
seront te

pour

wa, Mardi, le 
, à sept heures

et demie P.M. Toutes les pe sonue, inté- 
re sées sont priés de pr. ndre note uu pré-

ÜYaluatiou de la vue 
1888. Les séances 

dOtta 
re 1888,i

leonee 1888. Les sé 
dans l’Hôt 1-de-Ville 
6èrae jour de Novemb119 RUE RIDEAUDes Gante de Kld nouveaux 

pensent etre trouvée 
allleur».

J. STEWART
LA MAIRIE Arpenttur provincial et ingénieur civil, 

bureau audessus de la pharmacie Mac- 
Carthy, 284 rue WELLINGTON, Ottawa.

$«ti W. P. LETT,
Ottawa, 19 Oct. 1888. G.effi r d» la citéNOUVELLES ENTREVUES

Notre reporter a continué ses en
trevues avec les principaux citoyens 
d’Ottawa au sujet des élections pour 
la mairie et voici le ré ultat de ce 
qu’il a appris.

M. E. Leblanc est d’avis que la 
charge de maire appartient celle 
année à un Canadien français et 
qu’il est nécessaiie d’avir une con
vention pour faire le choix du meil- 
eur homme.

« eerealeeDfflea.veae de* en«cur» 
qui ne Nont rlea nuire ch

9 “v 1<11?<
Pour le montant ci-dessus-men

tionné en monnaie courante du 
Canada, nous procurerons à n’im
porte qui une paire de chaussures 
fortts et propres à la marche en 
automne.

treim»ii de LAURENT DUHAMELA TENDUE, 1,000 cordes de bois 
franc (sec), de $3.00 à $3.50 la cord\ chez 
« GHARD U’MIL, en a rière dee maga- 
sinsmdliaires, Basrin dn Canal.

e» mai 
dise*.dernier

maire à un Canadien français celte 
année.

M. C. Neville dit 
ment question de R. 
candidat à la mairie, et qu’il verrait 
avec plaisir sa nomination. Mais, 
dit il, j’entends parler que Its Cana
diens-français veulent avoir un

RT AL D.—W ARCH S BV.

Assortiment comp'et des meillenres vian
des dn marché d'Ottawa. En gros et en 
détail : mouton, porc, saucisses, etc Umme 
par te iae-4 M. Duhamel su fera un devoir 
de satitfaire les pratiques qui voudront 
bien 1 honorer de jour Wenveillant paire* 
nage. * ** 8/-8S

qu’il est forte- 
Birk tt comme CHEIKH! PEBDU.

Un portefeuille en cuir rouge cou 
plut leurs billets et comptes de la 
facture de Tebsc de St. lacque».

Pi ière de le remettre i J. H. Charlebois,
No. 450, rue Sussex.

CHAS. J. BOTT,
P. 8.—Cet offre n’aura de durée qt* pen- j 

dent qains» jours.BUE 8PABK6.

J
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DEVANT LE HK6ISTRAT DE POLICE
Samedi, 3—Présidence des éche- 

vins Du rocher et Adam.
La cour est la plus considérable 

depuis plusieurs semaines, ce ma
tin.

La boite des prisonniers est en 
combrée de pochards à la figure ré? 
barbatiye et à la mine passablement 
chiffonnée, leurs habits macules de 
boue font v< ir que les dernières 
pluies n’ont pas rendu très favora
ble le coucher à la belle étoile sur 
les trottoirs.

Thos Brown a été ramassé ivre 
mort sur la rue York, cette débau
che lui vaut une amende de II et 
SI de frais. .

John Ardell, arrêté en état d i- 
la rue R:deau hier soir, 

promet de prendre la tempérance rt 
en conséquence la cour lui accorde 
jusqu’à lundi pour produire son 
certificat de Tempérance.

Peter Banme forme le trio, il est 
condamné à payer $1 et autant de 
frais pour s’être enivré plus que de 
raison et avoir fait du tapage sur la

Ned Cummings, môme délit, à 
|2 et $1 de frais.

Geo. Gibson est convaincu d avoir 
causé du désordre sur la rue et en 

d'être allé chez M Goodhall, 
épicier, coin des rues Augusta et 
Clarence, hier soir, dans le but de 
changer dpux bouteilles remplies 
d’eau pour deux bouteilles rempli's 
de bière, histoire de s’amna.raux 
dépens de l’ép;cier, qui eut assez de 
flair pour découvrir le truc. $2 et 
$1 de frais ou une semaine de pri- 

telle e<-t la sentence de la Cour.
Charles Mooney, pour avoir per

mis du bruit dans sa maison, pro
met de garder la paix à l’avenir et 
est en conséquence relaxé.

Zéphirine St. Amand comp 
pour répondre à l’accusation d< 
d’une cnaine de montre et autres 
articles de bijouteries. C.tte cause 
est ajournée à lundi matin.

La Cour est occupée ensuite du
rant un certain temps à entendre 
les témoignages dans la cau-e d’un 
maître de pension de la rue Mur
ray, accusé de vente de boissons 

licence. Finalement, il est dé
cidé de reprendre la cause mardi, 
afin d’enttndre d’autres témoins du 
cô é de la défense. Et la Cour 
s’ajourne vers les 11 heures. ___

vresse sur

araît 
e vol

COURRIER DE HULL.
Les travaux de démolition des 

murs de l’ancienne église de Hull 
se poursuivent sans arrê'. Comme 
on se sert de la dynamite pour faire 
avancer les travaux, l’un des chefs 
des travaux se plaignait, hier, des 

de cedangers qui peuvent résulter 
système à l’entrepreneur des tra
vaux et demandait ce qu’il y au ait 
à faire si tous étaient tués. A ce 
moment, un vieil ouvrier Cu nom 
de Rompalla se mêlant tout à coup 
à la conversation, répondit à celui 
qui se p'aignait, qu’assurémem 
on ne pourrait faire un braillard 
comme lui. On s'imagine facile
ment que les rires furent du côté 
«lu brave ouvrier qui ne craignait 
pas les dangers de la dynamo*.

«^Bonnes Bot ines en kid fran
çais pour dames, valant $3,00 pour 
$2,00. Bottines d’hommes toutes 
en cuir, valant 81,75 pour $1,25 
Bottines de garçons, valant $1,30 
pour 81,00. Chaussures d’été au 
prix coûtant. Assoiliment considé
rable de toutes sortes pour hommes, 
femmes et enfants à bien bon mâ 
ché, chez T. ST JEAN coin des 
rues Albert 11 Britannia. Toujours 
en mains, valises et po-te-manteaux 
de toutes soi tes.

Lundi matin, aura lieu à la salle 
Aubry, assemblée régulière du con
seil ûe ville. Plusieurs questions 
d’une haute importance seiont Irai 
tées.

Lundi soir, les membres du bu- 
des écoles catholiques se réu

niront au bureau du secrétaire tré 
sorier, rue Alma.

L’élection des officers de l'union 
St. Joseph pour le semestre courant, 
se fera lundi soir.

L’Union St 1 bornas de Hull fon
dée en mai 1885, compte 250 mem 
bres. Le rapport du moi» d’oc to b e 
démontre qu’après avoir payé près 
de $500 par la ptrte de deux de ces 
membres, il y a enco e en banque 
p*èsde $1.500 La valeur réelle 
d»s finances de la société est de 
$2,000.

M. Pâquet, tailleur - cordonnier, 
bien connu à Hull, a quitté le ser
vice de M. Fortin pour a’ier pren 
dre ta gérance de l'établissement de 
M. J. N. Arpin.

La rougeole continue à faire de 
nombreuses victimes à Hull.

Plusieurs jrunes gens ont été tra
duits en cour de po ice hier, pour 
ne pas aroir ob ervé à leur qaanière 
le jour de la Toussaint honorable
ment. Bacchus en est la cause. Le 
Recorder Champagne, après leu- 
avoir donné de tag s comei s, les a 
condamnés respectivement à des 
amendes variant de $3 à $5 plus les

Le procès de la contestation de 
l’élection de M. Rochon sera repris 
lundi. M R. Préfontaine, de Mont
réal et M D. Richer, de Hull, seront 
entendus comme témoin .

SAMEDI, 8 NOVEMBRE 1888.

AVIS REU.IFSIUI FASSE PORT S
Les personnes qui ont b’.soin de passe- 

per s ou Gouvernement Canadien, doivent 
s'adreiser à ce D -parlement et accompe- 
guer tear demande de la tomme de quatre 
piastr« s, honoraire Usé par le gouverneur 
en Conseil,

G. pQWRLL, 
Sous-Secrétaire d Etat.

Ottawa, 19 Novembre 1*87.

FINIS DI SANQÜERIUTE
«

BRYSON, GRAHAM & Cie
Ont acheté le Stock <lc

P. A. CHARBONNEAU
a 571 cents dans la piastre. Il a ete trans
porte a leurs magasins de la rue Sparks et 
doit etre vendu d’ici a dix jours. Voyez 
faire des achats avantageux.

CONDITIONS: COMPTANT

a

PAS DE SECOND PRIX
—...... »miiiiimiimiill^^- H .........

BRYSON, O R AH AM & CIE
Nos 148. 160,152 et 154 RUE SPARKS.

—CHEMIN DE FER—

INTERCOLONIAL
DOMINION FLOUR STORE SI VOUS VOULEZ AVOIR

<’e «iu'lâ y a <lo mieux

Patron kez

La place oft vous pouve* acheter à molM.-ur 
murrliA touWw espèces de grain, larme etc

THOMAS GOIIMANLa route direc'a entre l'Ouest el loua tes 
pointa du bai du Saint 1 surent et de la baie 
uei Chaleure, province de Québec, n is<i le 
Nouveau-Hrunewick, la Nouvelle Ecosse, 
File du Prince Edouard, le G»p Breton, 
Terrenoure et Saint Pierre.

Toui lea endroits de bains de mer lee plue 
populaires et les places renommé h pour la 
pèche en Canada, «ont sur le parcours de 
cette ligne.

Des nouveaux et élégants chare palais 
nls de buffet et ch ira dortoirs font partie 
chaasja train express entre Montré»!, Ha

lifax «Ht Jean.
Les passagers qui s’en vont en Angleterre 

on sur le continent européen, en pa-1 nt de 
Montréal par le train du matin le jeudi, 
peuvent prendre le paq 
même soir à Bimoueki.

Les expéditeurs ue grains et de ma-cliau- 
dises t ouveroat par celte route des éléva
teurs de première clssse, due maisons d en
trepôts et toutes 1-s commodités désirables 
pour rembarquement de leur farine 11 au
tres marchandises eu destination des p o- 
vinces de l’Kst et de Terreneuve, de mè ne 
que pour les envola de grains et a 
duits sur le marché Européen 

La route de la malle Canadi 
péenne et des passagers.

Toutes i formation i reli 
transport de fret et de pas 
lets pe vent être obtenus

l'HOI'RIXTÀIHS PITTAWAY & JARVISitli, Carre, du Marche By. 30

PHOToaxt&raas
mil SPARKS

TAPIS ! TAPIS
J-ri'lart*.

SonimlorH elastlquea, 
Mattelnts,

Voitures d'Enlante.
Chaise* de repos et solas

Noie—I» ilomolsrile on charge de la 
salle de rece| tlon parle parfaitement le 
français.

Voua iiouvev. vous procurer lotîtes ce» mar
chandise* par petits versements â la semaine Hotel - Riendeauuebot de la malle le

W. DAVIS
333 HUE WELLINGTON.

Tenu sur In plan Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL, MONTREAL

S. ROGERS & SON
damment servie des prémisse* de la saleoa, 
préparée par îles eulMiiilor* français de pre
mier ordre Repus A toute heure.

On trouvera l'.mslinninent A cet établisse
ment première classe, des vins, liqueurs et 
cigares de choix. JoMKJ'H RIKNIfKAU.

Propriété!!

utees pro

mue et Kurj- Fiitrepreneori de Pompes Füoebres
KT EMBAUMEURS

as, résidence an lâéine

Têi.éphoniuuks

relatives aux 
sagera et 
en s'adr.i 

E. RING, agent «le» billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont

GEO W, ROBINSON, agent pour les naara- 
sag-ri rl le fret de l'Est, 136}, rue 
Sa>nt Ja qurs, Montréal.

D. POTTINGER, 
Kurintindant- 

d*i Chemin de Fer. 1 
N. B , 28 Msi 1888. J

lit el 17 me Nlrhol
ssuii t ù Communications

lin Pel frit tl au Public eu GénéralG. PHILBERT Tapisîeriee, Peinturas, Hailes, «te.
IMPORTATEUR

Je pose lee irranstee vitre# de 
(Plaie Ulaee>

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND*

Général.

Moncton, TAPISSERIES
JOHN SHEPHERD 

337, Hue ltldeau, Ottawa

Nouvelle Maogerif.
pour famille», fuit» 
:h6 au No. 397, ru»

AMERICAINE», ANGLAISER KT 

KCOFiH A1HK8

Coin des ruee Dallaouele et 

N ilnf-Patrice, Oltawa.

Pain f t gâteaux fuit» ; 
et confiseries à bon marc 
Wellington.

l’elnlnre,
Tepleeerlee,

Peinture» préparées’Entrepreneur
JULIEN de CIMS 

Plombien, Poseurs d’Appareils à des, 
à l'Eau Chaude et à 1» Vapeur

(batse et haute pression).Pompes Funèbres
ECURIE DE LOUAGE ET DE PENSIOM

J" SEWECAU

Vitre», F.le.
Tons les ouvrages sont exécutés eous

nol" direction.
ARTICLES de PEINTRE ER GENERAL i» ordre» sont remplis aveu prompt!

JULIEN A CIB,
466 rue Buteex.T. J". SEATONCalul.de» ruee York et Dalbousle.

Etablissement ouvert Jour Jet 'nult^Ordres 
exécutés »vec promptitude.-—-T 

Connexion téléubonhjue. M.J.ftP.GUILLETHorloger et Bijoutier
Marchand de Montre» d'Or etd’Argrnl, Pen- 

ea, Anneaux et Bijoux de to tes sortes. 
Tour les ouvrage» sont ganntis.

No». xoe et.SU me Wellington, Ot|awa

KPIOEBIES
Coin des Eues York et Cnmberiaeâ

OTTAWA.LA PLUS

Grande Manufacture
Sourie de louage d’Ottawa.----- dk------

BALANCES
X* ; *r< ,t/- *v 1 t ■ *<h> Off -yj'

'Z
------ DU-------

O AIT A IDA
Ae delà de 1#0 «Ufféreal» genre* de

BALANCE Wa BAti
* n '
.m 11 roi

,anci
\ a

H

Vitrines d’exposition améliorées [Show 
Cases), Tiroirs à argent.

Contenus et.Ont!le de .Rourkers

Eeriver’et laformex-vousde aœCONDITIONS 
DK VENTES et demandes une liste de prix.

S'adresser a G. GRATTON Prooriétaire
C. Wilson * Fils 68, Rue Queen, Ottawa.

P. 8.—Communication téléphonique (Wallace â Bell) Tous ordres exécutée prompte‘57 “ «*. ..16, RUE ESPLANADE, 16
ToaexTo, oui.

««■Veuille* mentionner le journal “Le Canada”

Dans la Capitale
■rust» faite.

vent lies froid au-— Malgré un 
jobrd’hui, le temps est ssiez beau.

—On a posé hier, des madriers 
neufs sur une grande étendue du 
Pont des Sapems

tST Cidre de Pomme, justement
reçu.—Un char rempli de barils de
Cidre de Pomme vient d’arriver 
pour W. Boithwick.

—Les travaux en briques à la 
nouvelle station de police son ter
minés; on est à poser les chevrons

JS^Professeur H.A.Trudel ouvri 
ra le* leçons de danse au No 516 

11 ^atheart. Lundi le 5 novembre 
,i h tt heures du soir M. Tiudel est 

lageusement connu du public 
espérons qu’il aura tout 

l’encouragement qu’il mérite. M. 
Trudel possède uu magnifique Pia- 
no et s’est assuré les services d un 
musicien compétent.

—Depuis le dévoilement du 
nu ment des Francs Tireurs, dans le 
Parc Major, il y a chaque jou 
foule de pei sonnes qui visitent de 
près ce nouvel ornement de notre 
Parc public.

S^Classe du soir. Français, an- 
glais, Tenue de Livres, Sténographie 
etc. Leçons privées le jour, s’adres
ser immédiatement 91 rue Water.

—Vers les minuit, la nuit der
nière, un cheval laissé libre prenait 
ses ébats sut la rue St. Patrice p:ès 
de la rue Dalhousie.
J>r«. Potter A Hldd, 2M, me Weiring^

—Notre man hé était abondam 
ment fourni ce matin, à des prix 
assez abordables ; c’était le bon 
temps de faire des provisions d’hi-

Des Présents !

Des Présents !

TOUTE PERSONNE

------  QUI-------

ACHETERA POE
$5.00

AllU llN CHOIX
------DANS-------

--------- ET----------

AUTRES CHOSES Surdité Clnerle—Un très intéres- 
tant pamphlet illuslié de 132 pages, int - 
ulé : Traité sur la Surdité. Bruits dans la 
Tête. Comment vous gutiir 
et chez vous. Port franco, ti et!
Dr Nicholson, 30, 8t. Juhn, Mo

—Les pluies d’hier ont causé une 
profonde excavation *ur la rue 
Sparks, à l’entrée du pont des Sa
peurs On dit de mettre un si
gnal à c t endroit afin de prévenir 
les accidents.

<gT Madame Johnson, No. 56 rue 
Spaiks est connue pour être l’une 
des plus habiles modistes et ouvriè
res en manteaux Madame John
son est aussi agent pour les célèbres 
Cors-ts Guthrie, Vermilgea, etc. Avis 
aux dames.

—L’abbé Durand de Fiance, est 
actuellement à Ottawa, r<cueillant 
des fcouscnptions pour sou travail 
en quinze volumes qu’il a commen
cé il y a p’us de quinze ans et qu’il 
ne terminera qu’en 1890.

Del le. Tremblay désire an
noncer aux dames d’Ottawa, qu’elle 
est prête à donner des leçons de 
leinture, de tout-s sortes. Pour 
plus amples informations,s’adresser 
au No. 474, rue Sussex.

—Les maga ins de quincaillerie 
farineront à l’avenir à G h ur. s loua 
lea so. s à l’exception tout, fois du 
samedi.

—la» eUf dn «el »e trouve à RI. Non- 
venr parmi les affaire» de eonsrience 
qal Kouiieimrnt l’Ame pendaul le» ter
rible» épreuve» d’Iel-ba», pour lesquel
le» ou doll bleu »e préparer i»v*nl qn 11 
•oit trop lard. Montre», Joue» de ma. 
rlageel bijoux A grauile réduction Ue 
prix, garou lie» cbex II. H. Norex, N«. 
SO. rutt Rideau.

—Loid S'.anley d Pro ton a ac
cepté l’invitation d’assister au g and 
bal de la société S . André, qui aura 
li« u à Toronto vers la fin du mois.

—Malgré que la date soit encore 
assez éloignée cependant on s’occu
pe beauctup dans certains cercle* 
des élections municipales procha -

Bain* Titre* d'Otlawa. 26 
Hue Albert. Dames admi»es de 10 hr, 
A.M. à 3 lire P.M. M twieurs admis de 3 
bre P.M. à 11 hr» P.M.

Nous avons appris av c regret la 
mort arrivée â Cbamblv, P. IJ., de 
M. Angus Macdougall, frère de l’ex- 
maire d’UVawa ; le «iéfunt était âgé 
de 6ret avait pris une part 
dans les troubles de 1837.

vous-mêmes 
s. Adr.s ez :CITEZ

PIliBON, PIGEON & CIG

RUE RIDEAU

gS^Rtndez vous en foule 
ta vaut la peine.

Personnel

On remarque aujourd'hui au 
nombre des hôtes du Russell le ba
ron S. A. Von Oppei hem, d’Allema
gne, MM. H. E. B tp-ière. A. Tut cot
te de Montréal : John Burstall. de 
Québec tt Geo H. Fielding d • lUIi-

P ronostlcs
Pronostics de la température pour 

le mois de novembre :
Du 3 au 9 (marées extraordinai

res), beau, quoiqu’il y ait quelq les 
averses—Du 9 au 17.quelques tem
pêtes et froid.—Du 17 au 25, par in
tervalles, vent, pluie, g' êle et neige 
—Du 26 au 3 décembre, temps 
changeant avec n ige, pluie et 
grêle.

Noie* religieuse»
Les exercices du mois des morts 

sont suivis chaque soir par 
grande aflluenci de fidèles, dans Fs 
diverses ég’is s catholiques de la 
ville.

ün s attend à recevoir des nou
velles de Sa Grandeur Mgr l’Arche
vêque et du Révd M. Campeau par 
voie de la malle française, lundi.

Il y a eu 64 sépultures dans le 
f im°t.ère Notre Dame durant le 
mois d'octobre.

In de TurubullAehetex le pâli 
266. rue kldeau.

Le Frontenac
Jeudi, le 8, les membre* du club 

de raquettes Le Frontenac auront 
une première réunion afin d’élire 
leurs officiers pour l'année et d' 
dresser un programme de sport et 
d'amusements comme ceux aux
quels nous a déjà habitués ce joli

active

Poar lee pauvre»

Le tirage des lots de la Rafle des 
pauvres de la paroisse de Ste. Anne 
se feia demain (dimanch ) A l’issue 
des vêpres, veis 4 heures p.m., dam 
la salle tile. Anne. Les membr. s 
du comité du tirage se réservent le 
droit d-* prendre et de faire prendre 
des coups jusqu’à 1 h-i)ure du détail. 
Qu’on oublie pas que pour 10 cents 
on peut procurer du p tin et des 
vêlements aux pauvres de Jésus- 
Christ, tt qu’oi peu», eu même 
temps, gazner un service de table 
de 150 pièces, un b au foc sim;le de 
la grotte d; No re-Dame de Lou - 
des, un fusil estimé à $20 et un 
bouquet. Les numéros 3 el 18 don
neront droit au s# rvic^ d-* table, les 
numéros 4 et 17 à la niche, le nu
méro 16 au fusil et le numéro 5 au 
banquet. En détaillant, le numéro 
le plus élevé sera le gagnant Ren
dez vous e:i foule ; venez verser 
votre aumôue dans ta main du pau
vre qui souffre, v^nez vêtir le petit 
qui tremble à l’approche de l'hiver 
glacé. Lh ét ens. ayet pitié I

Cette jâtie se lait sous le patro
nage de la Société de St. Vincent de 
Paul.

L’entrée de la aille eit gratis. 
Qu’on vienne donc en grand nom- 
bie.

Un vieillard de Hull, qui avait 8t 
en sa poche, s’étânt trouvé sur le 
marché By, il lui prit fautais e d'es
sayer sa luck avec un vendeur de 
cigare?, croyant gagner quelques 

des prix dont on fait montre, 
mais il en fut quitte pour s’en îe 
tourner dans sa fimil.e sans avoir 
fa-t aucun autre achat que celui de 
cigares b en communs Malgré ces 
exemples, cependant, les badauds 
font toujours ceicle autour des 
labks de ces blague ms ambulants.

Balle sp*enli*tlon
N'oublions pas que c’est mardi 

prochain, le 6 du courant, que la 
magnifique M isse en pierre de 
taillé de l’institut de celle ville sera 
vendue.

ij€s murs de cette bâtisse, incen
diée l'an dernier, sont dans un état 
parfait e’ il n’y aura;t qu’à jet-r le 
toit sur ctlib Lâusse pour . n faire 

imnufdCtu-e de première
c’asse. , .

Le terrain mesure 66 puds sur 
156, et il est adjacent de celui du 
Must urn, ce qui pourra être pour 
l’acquêteur uu moyen de faire une 
bonne spéculation, plu» tard, en 
ievendant avec notable profil.

La bâtisse, telle qu’elle t st pré
sentement. vaut encore pour le 
moins I1U.C00, et elle sera proba 
b’erorr.t sacr fi-^e pour la moitié de 
ce prix.

Il est à espérer que les enchériJ- 
srms eur ce beau bloc seiont nom
breux et que le prix rea isé seia en 
accoid avec la valeur de cette pro
priété. Ce sera une bonne aubaine 
pour les capitalistes tant de Mont
réal que d’Uttawa, qui ne devront 
pas oublier d’assister à celte vente.

ON DEMANDE un» jeune fi le 
pouvant tenir un -ivre de caisse. 8’adses- 
ser imméd.element au

Bureau du Canada.

VÂLIE6, MEAN i BLANCHET
AVOCAT*

No. 34). ROE ELGIN, OTTAWA. 
(Devant le Raaeell).

W. EL Walker D, L McLean. C. A. Blançhrt
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grande variété,

ernis à tuyaux,

tetail.
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PROFESSIONNELLES
IORMAN, L.L.B.,
•sseur de L. A. Olivier)

IHclIeer, Notaire, Etc.
—BUREAU—
Une* Kldean et Annex

OTTAWA, Out.

RT & MacCRAKEN
roenrenr», Notaire». Eté,

JO ET QUEBEC
larioChaœbire, Ottawa, Ont.

.RA & REMON
jLICITEURS, NOTAIRES, Etc,

rue Spaiks, Ottawa, Out.
L'IIOTEL BUSSELL 

RA, G. K. E. P. Rmmom.

re, Lewis & Code
Solliciteur», Notaire».

utespéciale donnée aux affaire» 

lesaue de la Banque des Mar

ier gur propriétés fouclérca. 

TRE, Solliciteur de la Banque 

LEWIS, Solliciteur de la Ban-

IcLAURIN, L.L.B.
AVOCAT, Rtc.

19 rue Elgin, Ottawa

P. FISHER
b, Solliciteur, Etc.
Cour Suprême, le Parlement et 

Départ.euiems Public».
larlo number», Ottawa, O.

I. C. H., Avocat, Coure Fédérales 
bec, US rue Welltugton.Uitawa,

Y et HEaNDERSON
FS, SOLLICITEUR», Etc.

et les Départe-ir Suprême 
nt» Pubdc#.

arlo t'hamber», Ottawa, O.

<iSd, F. HKNnKBHOM.

CHHÏSUB k EUOfHtï
ATd, SOLLIClTEUItd 
» Cour Huprenie el le Parlement

ii, 14 m Metcalfe, Ottawa, Oui.
F. 11. Chryslkb

e. J. Godfrsy

iN * CODE
at». Rolliclteur», Klc.
HAN, RUE SPARKS
1-via l'Hôtel Rugsell.

ley * now
la COUR

Ster a 6 p. c. avec privilège de 
aucun tempe-

SSTiïBKl»-.BY. A P. tt.

>RY & POWELL
its, Solliciteurs, Etc.
t u Cour Suprême et les

DEF'ARTKMBSTS.

Sparks, en face de i’Hotel Russcl
F. C. Powell.Gunury.

Ililü 4 RUTHERFORD
ts, Solliciteurs, Etc.
* Cour Suprême, le Par 
lartements Public», etc.

ENT A PRETER
Ltleh Ontirlo Chambers, Ottawa 
eraptvâlto, vnurto.

G ko. E. Kïdd

liment,

ex. C. Rutherkob

F. LEMIEUX
citenr, etc. Agent pour la Cour 
e Park ment et les Départe

ment» publics.
74i Rue Spaiks, Ottawa.

FISSIAULT
—DENTIST!
LIU MIE et SUSSEX
----- OTTAWA-------
bureau : de 9 à 5 heures.

'CH, 485 rueWellington
our la vente des corsets ifts
ïatisi et autres genres. 
ps confe:ii)nné sur commande

VOTRE êAIN, TARTXB, PAIN UK
K, à la Boulanger.e Union.
prielaire. Pain a 9 cents.
IUB DALHOUSIB—216

A toujoursÎOLL1NS
complet d’articles de mode 
310 rue Wellington, Ottawa

nt
ix,

IN KERRIGAN
JMBIBB SANITAIRE 
nt lecoœmandà pour le potage 
appareil» de chauffage.

tue LYON, OTTAWA

J. STEWART
r provincial et ingénieur civil, 
essus de la pharmacie Mac- 
rte WELLINGTON, Ottawa.

ENT DUHAMEL
T AL D.—M ARCH S BV.

int comp'et des meilleures vian-

M. Duhamel su fera un devoir 
re iee pratiques qui voudront 
rer de leur bienveillant jwiro- 
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Bnreaa de Poste d’Ottawa.
Arrivée ei;dé»*r»|de* mull en.

MALLE i Fermeture I Arrivée.

lyH leltros dcHtlnéea A l'fiireglttrement doi- 
vi nt être mines A I» poste* 16 minute* avimt la 
dOt'iro de* loitlloe précédente*, 

lieu e- du Bureau, de 8 «t.ui. A 9 a.m 
Mandat# #ur la poste et la L’an-iue d’Epargnes 

de y u. m. A 4 p. in.
O rUIN, Maître de Poste. 

Bureau de Poeted’Ottawa, t 
Novembre 1h»7. (

LE

TABLE HOKAIltE

Uos-1, Québec, 
Détroit, Ohi- 

à l'E tel à

Ligne directe pour M ntréa 
ton, New-York, Toronto, 

eugo et tous les (K>ints

Les convois qu't'.ent la gare UNION 
comme suit :

f l'our Montreal, Trois

wr
{ Pour Kingston, Pktkr- 

boro, Toronto, De
troit Buffalo, Bay 
City Chicago et tous 
les autres points à 
l’Est.

f Ex| r-'ss local pour Al- 
montk, Buckingham, 
Arnprior, Bijifrkw, 
P*MBROKE, CUALK 

L Hiver et autres.
Pour Port Arthur, 

Winnipeg, Victoria, 
Vancouver et tous 
les joints sur la eût* 
nord-oue l du Paciti.

T 4M) A M f l>our PitKSCdTT,
/.VU AiHIi I Yc RK »t tou

315 P.M. t ile

4.30 A.M.
8.25 “
4,00 P M. I

RKS, Oukiiko St. 
, N B , Halifax 

les points à

11.30 A.M.
II.Oü P.M

3.36 P.M.
12 01 Ml MIT !

12.01 MIAI1T

New

ts d Mi L Etat de 
w-Ycrk.

B llets d’entier parcourt, tables horaires, 
canes et tout autre r n-.eigiiem. nl peuvent 
être obtenue au biv eau .les billets de !a Ci,6,
No 4'i rue Sparks.

J. E. PAltKEU,
Agent des Billets et des Passagers de la 

Cite.
D. McNICOLL, 

Agent général des Passagers. 
i-V, LUCIUS TURTLE,

Géiant des Passagers.

CHEMIN DE FER

“CANADA ATLANTIC”
ARRANGEMENTS D'ETE

ne Clerk et Velleyflel»
Billets âe retour bons peur trente Jours. 81,00. 

Billets d'excursion bons pour part ir le vendredi 
OS samedi et retour le lundi, $100.

Rouse's Point» N. Y., et Hotel 
Windsor

ÜÜÉÜÜ
Portland et Old Orchard Beach

Vermont et lee Montagnes Blanches du New*
Hampshire.

New-York et Boston

âsggg&gsgs*
me Sparks. „
PERCY IL TODD, 5SR-
Ottawa, 8 Août

BEAUDET £ DESJARD NS
COIN DES RUES BAT et FLORENCE, OTTAWA

----------- MANUFACTURIERS DE -----------

Cadres**ouvertures, Porte», Jalousies, Moulures, Bais pour plan 
■ h lambrisser, Meubles, etc., etc.

Box» de charpente préparé conttamment en mains.

Les meilleurs Machines améliorées sont en usages dans notre établissement

Ouvrage de première Classe garanti.

Bois à

Communication téléph niques.

BUREAU A LA VILLE

No. SC RUE SPARKS, RUSSELL HOUSE

VANTE POUR CAUSE DR DEMENAGEMENT.

HARKIS & CAMPBELL
Manufacturiers et Importateurs de Meubles

Appellent 1 "attention<Ie leurs nombreux clients et le public en général snr la

Graude Vente pour cause de Déménagement

Cfetil aura lien avant qu'ils transportent leur entrepôt an 
CJOIX DES BUES O’CONNOR ET QUEEN

LE 1er NOVEMBRE.

Le plus Beau et le plus Vaste Entrepot de Meubles

Est maintenant vendu a

REELLE REDUCTION DE 10 POUR CENT
(«Jugent comptant.)

Far cette ancienne et honorable Maiaon^d’Ottawa.

LES MEILLEURS ARTICLES. LES PLUS BAS PBIX. SATISFACTION A TOUS

Tous sont imités à venir nous voir et seront les bienvenue.

HARRIS <fe CAMPBELL,
RUE O'CONNOR (cres la Rue Sparks.)

««■AVIS! d™5“=2Kl PATINS'
(hez TH 08. BIBKETT, 116 Hue Bien au

P.S.—1,000 paires de Patine de tv7;.p.r,.,t et de toutes 
voyez par s les grandeur»;

vous-même». 1,000 OloeUottc» ■"«iintf-

MM FACTURE DE VOITURES
ROYALE

S. LE VEILLE

TIM
SB US?,

as
PROPRIETAIRE.

Non* dé«iron« Informer le public que noua avons fait l'acqulslt'on du poste d’affaires de 
S D. THOMPSON, dan* la branche de Carrosserie, plus spécialement Vo turcs Légères, 
Strikers, etc Etant arrivant de Ch cago et des autres villes américaines nous avons puisé 

s not etai, nous sommes en mesure de garantir eut ere sat s- 
toua des plue habiles et travaillant sous notre direction ; les 

at les n eilleurs que l’on puisse se procurer et nos prix très bas. 
et prompte à toutes commando, tel est le ty tôme que nous m t tous 

b les branches de répétions.

s;de grandes connaissances 
faction. Nos ouvriers sont 
maté, 'aux employés . ont a-1 

Attention spéciale 
tique dans

56 RUE DALY • - 19 ET 21 RUE STEWART
COMPAGNIE MANUFACTURIER!! 1)B

E. B.. EDDY
IUSIITÉE]

ETABLIE EN L INNEE 1851. INCORPOREE.EN.L'ANNEE IRR3.
HULXj, p.q.

MANUFACTURIERS et MARCHANDS ea GROS

Bois de Charpente, Portes
(liassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, île.

Seaux, Baquets, Planches à Laver, Boîtes et Caisses d'Emballage.

ALLUMETTES. “TELEGRAPHE” de Première Qualité.

GRANDE VARIETE

&• CHAPEAUXIT

Fit NC AÏS

AKtiLllS, AHI.KirAIN% 

CANADIEN», Etc.

JOSEPH COTE
114 RUE RIDEAU, OTTAWA.

SALLE DE VARIETES
Chaîne- i*pl^ Awe b lg “1 * ndndCr"*"fn

coucher, Sel* , Vmm***m.
Toile* « e freetree et ro*leMi» HMeMX «» poo iv, Mlro™ «ÎS» uSteTl»’» ttmâ po«r -eublcr une «a Bon.

532 & 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYDEN
v,B Poeles ittMlM eoriee.

,........ ..... . samedi, g Novembre isss

ROBINSON & CIE1 SPECULATION
“Sis

maient, n’ayant même pas ia 
force de manger.

Alors le lendemain, elle était 
bien obligée de laisser les enfants 
an logis et de partir seule. Elle 
fermait la porte, ne s3 souciant 
ni de leurs cris ni de leurs lar
mes quand elles se verraient 
abandonnées et ne rentrait qu’à 
la nuit.

Elles les trouvaient blottis 
dans un coin, la g.irge sèche à 
force de sanglots, dans un état 
nerveux inexprimable, épouvan
tés par les ténèbres qui les 
loppaient, par le silence même 
de la nuit, ou hurlant avec le 
vent qui sifflait lamentable, par 
les ouverlures des muraill s, des 
lucarnes et de la porte !

—Avez-vous fini de geindre? 
sale engeance ! Et dire qu’à mon 
âge, c’est encore moi qui suis 
obligée de vous nourrir!.... Est- 
ce que je ne devrais p is me re
poser, mi?

La grande était isolée, dans la 
plsinc, loin des dernières maisons 
do Garchos. Les cris des petites 
n’étaient pas entendus. Et quand 
la vieille battait p'us fort per
sonne ne venait pour l’arrêter.

Un matin, les enfants se ré
veillèrent côte à côte.

L'hiver était passé. Mai éta
lait ses prairies plus vertes, ses 
premières feuillue naissantes. La 
Incarne par cù la b se froide, tant 
de fois pendant la la cruelle sai
son, leur avait apporté des fris
sons qui faisaient claquer leurs 
petites dents, la lucarne toute 
ensoleillée, en voyant ce matin 

on clair de chaleur et de

FEUILLETON DU ♦< CANADA.”

ORAINÉTItRa et FLEÜRIST
Marchands de toute* semences, Jardinière* 

et potagères, bouquet* de fleurs, plante* et 
toute* sortes d'ouvrage* en fleurs pour céré
monies de mariage ou enterrement, une spé
cialité.

Geo. A. Rcmer, 
BANQUIER & COURTIERLE PIEGE

223 Bue Rideau, Ottawa, Ont. 40 et 42 Broadway et 51 New 
Street, New-York City.

Parts; Titres, Graine. Provisions et 
Pétrole achetées, vendus et négo

ciés sur marges, 
crises pour brochure expllcs-

PREMIERE PARTIE

LE SURSIS MAISON SI GEORGE
III 102 et 104 Rue Ridcara jj

P. s.
I tlve.

Vins, Liqueurs, Beau- | Jr.gez par vouî-mC- 
ile-vie et Cigars im- I me en venant nous 
portés de 1er choix | fai ré une visite.

(Suite)

W. J. E1LARDTraqué d’abord par la police 
dans les villages où la mendici
té est interdite, on finit par la 
laisser tranquille. Non que 
rides, se vieillesse et ses yeux 
flambloyants inspiraient la sym
pathie, elle avait l'air d’une sor
cière jetant de mauvais sorts,— 
mais les enfants étaient si jolies 
dans leurs haillons, malgré leurs 
cheveux eu désordre dans le dos 
et sur le front ; malgré la bise 
IroidoJ qui rougissait et brûlait 
leurs pommettes ; leur arrachait 
des larmes et bleuissait leur pe
tit nez délicats ; malgré la re
poussante saleté dans laquelle la 
mendiante les laissait croupir, 
que ce n’était qu’un cri de pitié 
et de colère aussi, sur leur pas
sage, quand la Tribaude—c’était 
le nom de la vieille—traversait 
les rue de Saint-Cloud de Vau- 
cresson de Suresne, de Ruel, de 
Bougival. de Puteaux

Oh ! les gentils anges, Mais 
quelle mégere !

Elle s’en allait boitant, fuyant 
quand même les sergents de 
ville, s’arrêtant aux portes 
des villas et bredouillant :

—“ Pater noster, qui es in 
cœlis, santificetnr nomem tuum, 
c’est pour les petites, ma bonne 
dame... c’est pour les petites 
mon bon monsieur... Ce n’est 
pas pour moi !....

On lui jetait du pain qu’elle 
mettait dans un sac, des sous 
qu’elle glissait dans sa poche, 
puis elle s’adressait à une autre 
maison, pendant que les bébés 
trottinaient affamés et toujours 
muets.

On sut bientôt leurs noms à 
toutes les deux.

Elles s’appelaient Lucienne et 
. Claudine.

A en juger par leur âge et 
leur ressemblance, elles devamirtj 
être sœurs, et même sccubs ju
melles.

A Garches, on s’en inquiéta. 
Le mystère dont la Thimude 
s’entourait paraissait louche; Des 
histoires d’enlèvement d'enfants 
coururent le village, 
h» La vieille fut interrogée. Elle 
refusa do répondre.

On la menaça de l’envoyer en 
• prison pour vagabondage et d’en- 

lermer les petites dans un hos
pice d’enfants trouvés.

Alors elle se décida à parler :
—Lucienne et Claudine sont 

mes petites tilles. Elles s’appel
lent Thibaude comme moi du 
nom de leur père, Il est mort 
le père et la mère aussi. Et 
comme ils me nourissaient : j’en 
suis réduite à mendier. Est-ce 
ma faute si je n’ai pas cent mil
les livres de rente. Voulez vous 
me les donner ? Je ne mendirai 
plus.

On vérifia sa réponse. Il se 
trouva qu’elle était exacte. On 
avait donc affaire à une pauvre 
vieille et non à une voleuse 
d’enfant.

Claudine et Lucienne était 
malheureuse avec elle.

—Petites martyres, s’il en

ram ■ Fabricant de charrue* et forgeron
de «#nt genre exécutée* 
le plan court délai

30 RUE ST GEORGE, OTTAWA

A VIS AUX MURES—Le "Sirop Calmant 
jt\. de Mme Winslow " devrait toujours 
ûtre employé quani les enfants foni 
dents. Il soulage immédiatement 
franco» de c;*s pauvre» petits, produisant un 
sommeil naturel, paisible, eu faisant dispa
raître la douleur, et les jeunes chérubins 
s'éveil ent aussi " brillants > 
bouton de rose.’1 Ce sirop est très-agréable 
au goût. Il apaise l'enfant, amollit ses gen
cives, enlève toute d mleur, fait disparaître 
les souffrances intestinales en réglant la di
gestion . et est le meilleur remède connuu 
contre la liarrhée, soit qu'elle provienne de 
la dentition eu d'autres cause*. Vingt-cinq 
cents la bouteille. Ayez confiance et de
mandez le “ Sirop calmant de Mme 
low " et ne prenez

Mégin ration*

les SOUf-

W. K. BROWN
M A N U F ACTURI KH et MAKCHAND

CHAUSSURES EN GROS
A transporté son étabUssemtnt au

No Ol UDF ItlDEAU,OTTAWAWi
aucune autre prépara-

» l te voisine de M. Wall, épicier)

Solution d’Antipyrinegiieté, dans lequel dansaient les 
essaims d’insectes infiniment pe
tits. TROUETTEde

La campagne, tout autour, 
était emplie de cris d’oLcaux 
qui volaient à leurs nids, à leur 
amours. Et sur la Julie figure 
des eofanrs, un \ ague souri le 
s’épanouissrit. Ell- s avaient eu 
si grand froid ! Er il était si 
bon de se icsseiitir réchauffées !

Près d’elles, sur ses loques, la 
vieille jaune et ra atinée, ne bou
geait pas.

—Elle dort, murmure Lucien-

CONTRE

Migraines, Ma tun fie T'été, Névralgie* 
Coliques, Isthme, ïJmph g sème, Goutte 
Mlhuinatinnie, Sciatique et DOULEURS en général.

Avoir soin d’exiger !' ANTIC Y RIXE de TROUETTE
Vente on Gros à Paris, B. MAZIER, Phanni», 264, bonld Voltaire

Dépositaire à Ottawa .- Dr F. X. valadb.
Ed. MORIN A C-. A Montréal : LA VIOLETTE A NELSONA Québre : D'

HT DANS TOUTES LUS l‘Rl NCI PACKS PHARMACIES

—Oui, elle dort. Ne la réveil
lons pas !

Et elles se serrent l’une con
tre l’autre coulant en dessous un 
regard crintif et malicieux vers 
la mendiant a, pour épier le moin
dre de ses g s te, pour surveiller 
ton sommeil.

Des heures se passent. Les 
petites sont surprises. Jamais 
la Thibaude ne les a laissées tran
quilles ainsi Tous les jours, à 
cette heure-là, elles sont depuis 
longtemps par les routes et les 
villages, des larmes dans les 
yeux, la main tendu la prière 
aux lèvres.

—Quelle chanse, elle dort tou
jours ! fait Lueidnne.

Et elle avance, hors des gue
nilles, sa tôle ébourifflé, pour re
garder la Thibaude,—pareille à 
un oiseau qui hasarde hors du 
nid le Lee jusqu’au peux.

La Thibaude repose. Elle re
posera toujours. Elle est morte.

A la fin. ce sommeil, c- tte im
mobilité les effrayent. Elles se 
lèvent, s'approchent la touchent.

Elle est froide.
Elles ne savent pas ce que 

c’est que la mort, et pourtant 
elles comprennent. L’instinct 
les avertit. Elles pleurent, ap
pellent.

—Grand’mère ! Grand’mère !
Ce n’est pas le chagin qui les 

fait pleurer, c’est l’effroi que. leur 
inspire ce cadavre, avec ces yeux 
sans regard qui, tant de fois les 
ont fait trembler ; ces mains rai
des et inertes dont elles sentent 
encore les derniers coup sur les 
joues et les épaules ; ces lèvres 
blêmes qui menaçaient si sou
vent.

Elles sortent Je la grange et 
crient par le village :

—Grand’mère 11e bouge plus !
On les entend. Des voisines 

accourent. C'est vrai, la vieil e 
a rendu l'Ame pendant la nuit 
Les deux fillettes sont seules à 
présent dans la vie.

Que deviendront-elles?
A Garches, leur gentillesse a 

fondu plus d’un cœur. Que de 
fois, sur leur passage elles ont 
entendu, sans comprendre :

—Comme elles sont gentilles 
c'est dommage !

Dans les rares fois t ù la Thi
baude était partie se nie pour ses 
courses vagabondes et où Clau
dine et Lucienne avai ut pu sor
tir—elles avaient vu rôdant aux 
alentours de la grange, des petits 
Sarçons à l’allure éveillée, qui 
cherchaient à entrer en conver
sation avec elles.

Sauvages, les petites s’y refu
saient et rentraient bi-. n vite.

Malgré tout les en’ants s’é
taient habitués 
très.

»000000€HHKKH>è{HKHHHHHHHM

81 uniment gémeau;
fl <=q 30 ANB DU BTTOOÊS Q

Srul TOPIQUE remplaçant le PEU sans* 
douleur ni chute du poil. AJAMé par les vétéri- H 
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Guérison rapide et sûre deâ Bmitariea, 
lurt-a. Ecarta, MoUttea, I eaaigona, Sugar-□ 
gemeiils des jambes, Suros, E parvins, etc. Révulsif T 

S3 A et Résolu tir lufil Utile et sans rival dans les An- Q .
CO glnea, Catarrhea, Rronehitea, Inflammations T

des Poumons, du Foie, des intestins, Pleuréalea, Hydrophiles, Réten- 
œ> lions d’Urlne, Fièvres typhoïdes, etc.
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PARFUMS ESS.0RIZ1 SOLIDIFIES

PRÉSENTES SOUS FORME UE CRAYONS (12 ODEURS DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

L. LECffiAND, Fournisseur de la COUS &• BuSftie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se vendant dent toutes les principales Parfumeries, PhelH et Drogueries du Monde.
ENVOI FRANCO DM PARIS DU CATALOOUt ILLUSTRÉ

fut!
Elle les réveillait durement le 

matin, alors que malgré le froid, 
la neige à gros flocons, la ploie 
à torrent et les rafales du vent 
aigu, elles dormaient à poings 
fermés sur leur grabat, les che
veux enmêlés de brins de paille.

Elle les secouait et n’avait 
point pitié de leur sommeil.

Allons, à bas, sortons fainéan
tes.... il faut mendier....

Et le ventre vide, ou parfois, 
jour de fête grignotant une croû
te de pain,., elles partaient par 
tous les temps.

Lorsqu’elles pleuraient, sous 
la gelée des matinées ou des soi- 
rées de décembre la Thib mde les 
battait.

—Il faut mendier ! —C’était 
son mot.—Est-ce que vous croyez 
qu’on me ferait l’aumône, à moi 
si pétais seule ? Ah bi n oui ! 
on me laisserait dans mon trou 
crever de froid et de faim, parce 
que je suis vieille... Personne 
n’a compassion des vieux main
tenant.... Vous vous êtes gentil
les.... Les enfants ça "émeut les 
bourgeois.... Et ils donnent 
Marchez !.... Hé ! je ne vous em
pêche pas de pleurnit her ! Ptus 
vos yeux seront rouges, plus on 
vous plaindra. Plus on vous 
plaindra, plus nous ferons de 
bonnes recettes.

Sans souliers, sans bas, dans 
les ronces des sentiers for- stiers, 
sur les pierres des chemins do 
traverse, dans la b me des 
champs elles rentraient souvent 
les pieds ensanglantés, et si fa
tiguées qu’elles tombaient 
leur lit et tout de suite s’endor-

(Avis aux {Consommateurs
Les PRODUITS de la.

Parfumerie Oriza L. LEGRAND
807, rue St-Honorè, à PATHS 

Telinue ORIZA-OIL*ESS.ORIZA*ORIZA-LACTÉ*CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTÉ *ORIZA-TOWCA* ORIZALIME* SAVOR-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :
1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité Inaltérable et à la suavité de leur pirfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre tur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne ee 
laissent pas tromper.

Lrt VÉRITABLES PRODUITS M VENDENT dm toutes les MAISONS HOMRAILU de PAWUIEBIE St DIOfiUE AIEles une aux au-
XDn-vol franco de Perla du Catalogue U1miIl y avait là trois petits gar

çons tous les soirs, et tous les 
jeudis et les dimanches, essayant 
de nouer connaissance.

Deux, Pascal et Henri, étaient 
les fils de l'horticulteur Doriat.

A continuer.
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niers dontles non 
la liste de la coui 
gurait celui d’un 
les p us en vue 
Martin Doolan, q 
procès pour meu 
d’Assi^es, procès, 
dant terminé

Mercredi,-----
Ja porte de l’hôte 
Notre-Dame, coir 
Comme on ne vo 
vrir, il enfonça li 
mé d’une longue

Un peu plus I 
mal poussait Doc 
cès ; il brisa un 1 
à M. Joseph Ouin 
survînt un homn 
empoigna non 1 
furieux et le c 
après l’avoir dép 
sc aux.

Ce matin Dook 
à $25 ou quatre n

Comme les spe 
de la salle d’audi 
Timmony, à qui 
dernièrement fair 

„avec un raso:r, s’z 
du prisonnier, iui

—Eh b en, il e 
temps !

—Tu es sans do 
fant de...iépliqua

Mal lui en prit, 
table prit aussiiô 
saisit par les épau 
dans I hôtel-de-viJ 
du sergei.t, avec i 
rapidité, qui disait 
la vigueur dts tnt 
Timu ony que de 
humeur. La just 
l’homme de polict 
mo et do dignité 
ri sped de-- hon 
meut lui sied touj 
quand le dioit est

A a lo„e du sut 
prisonnier prêter 
John Duffy * t n’a 
mun avec Martin 
fouilla et on trouv 
de son pantalon, a 
cuivre, une t’ouza 
fer blanc semblab 
et la grandeur, au 
de 5 centins, des 
trésorier de la coo 
urbains en trou 
dans les boites de 
de chais.

Dufly subira soi
Saint-Pétersbou 

Le rapport officie, 
ment du train dan 
vait le czar est ai 
train contenant le 
a quitté Taranovk 
Pendant qu’il 
profonde, près de 
dérail é. Au moi 
le czar et la cza 
dans le wagon-sa 
premier wagon q 
rtstedu train eut 
d’oscillation et le 
la culbute.

“ Quoiqu’il fût 
le wagon salon é 
magé. La toiture 
mais elle était rete 
traverse à l’in té rie 
croyable que,dans 
grave, qu-lqu’un 
sans être blessé, 
ge le czar et sa fan 
retirés des décora 
eussent une égrat 
personne grèvera* 
général Scher m-, 
camp du czar.”

Le Graskdanin 
était traîné par dei 
qu’il se composait 
gons. Le wajon 
construction uias: 
marchait avec une 
te-cinq vers tes à 11 
quitté les rails, la 
motive labourrait 
elle s’est embour 
locomotive a été h 
mière. Le prem 
wagon ont 6ié 1 
étaient occupés ps 
de la cour et des e 
min de fer, au noc 
baronJSaint Jernva 
vtmen. blessé.

Les généraux V 
herevic qui se tr 
wagon-salon avec 
nale, ont reçu dei 
czar et la csarine 
que temps à l’end 
pour donner leurs 
Daps la soirée, il

booi
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